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Le Canada induetriei à la eonférenee de ta Paix

< tU il. Lève Tréfmmrr, mumbrrn dé U mi***#*
hm* a kj ntnfer*m* i§ U /’***, d*m*i lm 

mrmbr** </# le t'kembr* dé Cvmm**m du Jmirùrf dé 
Montréal, U merxwrH 4 jmm 19)9.

i<w{OiéUiU * re* heretor 4* t* otage q««d avait été
El il «î esl résulté du» téroai*ttiiKltfA durant k guerre.

),i ogre Vminnr*lion H *k» *vkm*u«m* ymt un pays dm 
huit million* 4 habtUnl» qui ru mot tu» «te mi remains* 
•pré* U déri «ration <U guerre ***it pu mettre «utr pmi 
vu»* artmte de 30,000 homme* et IVxrpédtait outre* mer, qui 
plu» tard groMMMHit Im kg ion» 4e Fume* ut ifAogfetcm 
0* 500,000 t'ouï U u un b». et qtu «pék to* furore* dm U 4u* 
mère îmtufUr, avait «mipté 50,000 mort».

L'admiration et k acokm < tton* n rerem* unit pu* 
to* morte, ri lu» u# réparant mm plu* le* déwreU**, mut» 
tonique pour reconnaître rhén»t*tnc et to dévttMMttt 4'un 
p*y», trente-deux mtkfM civtfcbére — cW to nombre 4re 
nattotiilite* représentée* au Qangrte «te 1* Paix — y ajou­
tant 4o» offre* 4’unloft et de «^élaboration émnomique, 
)'orgueil nutum*! fuit refouler lu* termes et l'espoir te* 
naît «Un* I# cw«r de to nation.

C'eut comme nation, Mmfatft quo to Canada fut in* 
Vjtr à délibérer sue to* condition* <to paix A iinpcwcr A 
IViuirim ; c'eut comme nation que le Canari* fut invité A 
prêter to concoure de *m détéguc* pour U ;*é|i*r*tîofj et 
la rédaction «tes rapporta qui reçurent ensuite U «auction 
officielle de* chargé* de pouvoir «le la Cnféretwe. 0* con- 
mure, toi ministre* canadien* l'ont fourni «an* répit. Je 
constate en effet que no* déléguée canadien* ont représenté 
('Empire Britannique dan* diverse* commission* et *ou*- 
connuiteions de ta Conférence.

C«t ainsi que Sir Robert Borden, en outre qu'il 
fut appelé A présider plue tou m réunion* de to délégation 
rritannique fut choisi par le Conseil Suprême de* Alliés, 
comme vice-président de la (kmmkéon pour le* affaire* 
Grecque et Albanais»*, dont M. Jules Oatrbou était pré* 
aident; Sir George Foster, représenta l'Empire Britan­
nique pour to* questions économique*; au mémo titre il 
fut invité A faire partie de k Commission concernant le* 
relation* cotnmeiviftfas permanente* et fut délégué officiel 
du Canada an Conseil Suprême Economique interallié. 
Ltion. If. Doherty out l'honneur de présider les réunions 
d'une museomm iesion ayant A s'occuper spécialement de* 
contrats d’avant-guerre, mais c'est surtout sa collabora­
tion au Pacte de k ligua des Nation* qui permit à notre 
pnya d’affirmer toe qualités d'un de ses jurtoonatrites les 
plu* éminents. Le travail que M. Doherty «'est imposé 
dan* cette circonstance lui a valu d'être invité A faire 
parti* de 1'TTnion Juridique Internationale, société de ju-

Mocuko’ur to Président,
Mmakare»

l/effort canadien dans oette guerre qui, pondant plu» 
de quatre ans, a bouleversé l’Europe et retardé de du- 
eicuru années k progrès éronotxuqu* et mdtmtral dw mon­
de, a donné droit au Oxuadm de participer aux déifbérauouj 
«toi Congrès de k Faix.

Dan» cm but, quatre ministre* fédéraux, assisté* d'an 
jK-monnel, ont été envoyé» à Farta, et ont pris part aux 
vignctaiaon* qui et» termineront dan* quelque* jour» par 
la signature du Traité de l\nx.

Hi l'on en excepte le* politiciens, peu de gens au Ca­
nada, et sourient de savoir quedto part chacun de nos mi- 
metres a prise pereornioltontont aux pourparlers histori­
que* du quai d*Oaay. Las gens sérieux sont plutôt anxkux 
de connaître d'abord les réctftate de notre participation 
au Oongré* de la Paix.

La question qu'ik se posent est celle-ci : "En retour 
«le l’impôt du sang versé pour hâter k fin d'un désordre 
mondial, en retour dm sacrifices financiers conçoit* pour 
soutenir -l’héroïsme de ses combattante, le Canada aura- 
t-il le droit au partage de l’indemnité réclamée par le» 
Al ltéj» A F Allemagne et A se* coassocié* dan* k guerre ?”

Peut-être qu'à cette question on y ajoutera l’intcrro- 
En nomme, dan* le cas où l'on nousgation suivante 

nierait k droit A un remboursement, qu aura servi au 
Canada son titane de contractant A un traité de paix?”

Il ne m’appartient pas <n«auteurs «le répondre A k 
première question. Le Parlement en sera saisi prochai­
nement, peut-être demain et des voix autorisée* répon­
dront Quant à k seconde question, j'y répondrai vague­
ment en voua faisant part d’une simple constatation et je 
m'attacherai ensuite A vous faire â’expoaé du rôle industriel 
joué par le Canada, & k Conférence de la Paix.
LA MISSION CANADIENNE l

Je constate que k présence A Paris, durant ces der­
niers cinq mois, du premier ministre du Canada et de 
trois de ses collègue* du cabinet, a amené la presse euro­
péenne représentée à Park par ptoas da trois cents cor-
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risto» doid k* nombre de membre» est limité à quarante 
(bina le monde entier. Enfin, M, Sifton, ministre des 
Douane*, eut I honneur de siéger comme vû^-prèddent de 

• la Commision du Régime International de# porta, voie* 
dVau et do* voie* fe.réc*, lune des plu» im]K>rtuntea de 
la (Vmférence puisque eu» travaux dirigèrent le# décision* 
<lu Conseil Suprême concernant h*s délimitation» de fron­
tière* de* ancien» et nouveaux J*)'».

Mai# l'apport intellectuel de no* ministres à la Con­
férer* <» ne noua aurait guère été profitaMe si et»? messieurs 
n’avaient profité de leur situation pour faire connaître 
aux jmy* allié* Pimportaiwe économique et industrielle du 
Canada.

IE CANADA ET LA CHANCE.
Le Canada a souhaité depuis longtemj*? mie union 

commer<idle plu* étroite avec la France, L'abrogation du 
dernier traité franco-xauadien, signé à Pari» en septem­
bre DM0, va noua permettre de conclure avec la Frewe 
un arrangement nouveau, plu* favorable à Pexjuinsion du 
eommeroe canadien et je naia que doa pourparlers fré­
quenta ont eu lieu à sujet entra M. Olémentel, minis­
tre du Commerce de Fram e et» Sir George» Foster.

La réunion A Pari», le premier février dernier, d'un 
groupe do manu facturier» canadiens et de représentant» 
de no* industriel», dan* le but de former un comité qui 
sera chargé de faciliter notre commerce d'exportation en 
France, la brillante {>articipfHon du Canada A la foire 
de Lyon au moi* tie mam dernier, la création à Pari», 
ch avril dernier, d’une «action France,-Canada du Comité 
France-Amérique, création due à l'initiative surtout du 
Major fMivar Aaselin, du 87e, attaché à la mission cana­
dienne, l'inauguration d'une exposition de no» produit» 
«nnadien», à Pari*, enfin l’ouverture a Paris également, 
d'une *uf!cur»a1e de l'Export Association of Canada, de 
mémo que la création d’un service direct de navire* entre 
Montréal et Bordeaux sont autant de jalon* destiné» à fa- 

< liter considérablement les négociation* en vue du pro­
chain traité.

LE CANADA A LYON.
J'ai pris part à une visite officielle de la presse in­

teralliée à la Foire de Lyon et ceux des membres de cette 
Chambre qui «’y rendirent, savent que 4a «action cana­
dienne fut le centre d’attraction de la Foire. ‘Plue de 
quarante industries canadiennes y étaient représentées et 
dignement complétées par les groupements d’exhibit» du 
Gouvernement canadien et du chemin de fer du Pacifique 
{ anodien. Ving-cinq nationalités différentes compo­
saient la délégation journalistique et je me rappelle les 
regards émerveillés de mes éminents confrères d'Europe 
et d'Orient & cette séance cinématographique où leur fut 
révélée la richesse immense de notre pays. Quelques jours 
après, les directeurs de l'Exposition de Lyon, ayant à leur 
tète l’éminent maire de la vieille cité du Rhône, M. ie Sé­
nateur Herriot, étaient les hôtes de la section canadienne, 
à un déjeuner présidé par le ministre du Commerce du 
Canada. En cette circonstance, Sir Georges Foster pro­

nonça en français un discours auquel le sénateur Herriot 
donna la réplique. Le discours de Sir Georges Foster que 
j'ai le plaidr de déposer entre les mains du secrétaire de 
la Chambre, comme la réjonse du .Sénateur Herriot, fu­
ient l'expression de rincère amitié qui, suivant les mots de 
Sir Georges Fcjster, “devra unir dans la paix comme dans 
la guerre, deux pay# apparentés par l’origine ancestrale et 
l«ir le sang."

La participation du Canada-à la Foire de Lyon doit 
être maintenue et nos industriels auront tout intérêt à y 
prendre part, il y aura cependant quelques lacunes à 
combler mai» comme éïU» ont déjà été signalées devant 
cette Chambre, je crois, par l'un de nos membres distin­
gués, M. Joseph Dnoust, je me contenterai de suggérer 
qu'à l'une de no» premières séances d'automne, un voeu 
toit formulé et transmis à Ottawa, dan* le sens qu'indi­
quera M. Daoust.

En se rapprochant davantage de la France, par une 
union commèrekle plus étroite le Canada ne fait que res­
serrer le lien qui désormais unira l'Angleterre et la France.

FRANCE ET ANGLETERRE.

Vous avez sans doute appris qu'une forte délégation de 
la Fédération des industrie» britanniques a passé le» deux 
première» semaines À Paris, dan* k? but de s'entendre au 
sujet do k reconstruction industrielle et du développe­
ment des relations commerciales franco-anglaises. Com­
posée de 20,000 compagnie# embrassant toutes les bran*, 
che» de l'industrie, cette fédération occupe en Angleterre 
plus de cinq million* d'ouvriem. L'accueil enthousiaste 
que la presee et 1e monde officiel de France firent aux vi­
siteurs anglais en cette occasion démontra le caractère 
philanthropique, que prit cette manifestation et qui se 
traduisit, chez le» visiteurs, par un don do 50,000 plants 
darbres destinée au reboisement des propriétés privées dé­
vastées par l’ennemi, et prouva que de part et d'autre on 
voulait continuer dans la paix l'oeuvre de solidarité com­
mencée dans la guerre.

Mais un évènement plus important complétera bien­
tôt espérons4e, cette oeuvre de solidarité entre cos deux 
pays où les deux grandes nationalités canadiennes retrou­
vent leurs origines. Je veux parler du projet de tunnel 
sous la Manche.

Après plus d'un siècle do pourparlers, voilà que pour 
la première fois, le 10 mars 1919, un membre du gouver­
nement britannique, M. Bonar Law, déclare à la Chambre 
des Commune» que des propositions allai t être faites an 
gouvernement français "en vue de commencer immédiate­
ment la construction du tunnel sous la Manche."

Un journal français a fait remarquer à cette occasion, 
que le tunnel sous la Manche était l'une des plus sérieuses 
garanties de paix et R ajoutait avec une légère pointe 
d'ironie: “La Coiiiérenee de Paris iFy a pas songé II 
semble bien que, ici encore, l'instinct des peuples a suppléé 
l'orthodoxie des diplomates."

Il serait à souhaiter, Monsieur le président, que cette
•npftaw manifestation d’entonte cordiale entre U Fiance

■ JAm.}
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et l’Angleterre ait «a répercussion dans notre paye, 4e seul 
dominion britannique qui peut fièrement æ réclamer des 
deux grande» origine».

Le premier ministre du Canada et «es trois collègues, 
t émoi at de Cf* manifestations franco-britannique», sont en 
mesure de parfaire ici l’oeuvre qui s'accomplit là-baa.

N'oikt-üs pa* d’aüleum commencé à Paria ce qu’ici, 
avec le concours de? hommes de bonne foi, ik pourront 
facilement continuer.

Au dîner des Dominion*, au Cende français de la 
Presse Etrangère, le 31 mars dernier, Sir Robert Bonden, 
en «présence de plus de deux cent* journalistes interallié», 
parlant du Canada, de eon admirable effort durant la 
guerre, rendit hommagj aux deux million* et demi de ci­
toyen* canadien* d’origine française, et il ne fut pas hr.é. 
Le 14 mai dernier, Sir George Foster qui était l'hôte 
d'honneur d'un déjeuner auquel noue avion* invité un 
groupe de journalistes français à l'occasion de l'ouverture 
vie notre exposition canadienne disait en pariant de nos 
futures relation* franco-canadiennes: “11 ne faut pas ou­
blier messieure, que le Canada a de forts degrés de parenté 
avec la France. N'avons-nous pas chez .nous près de trois 
misions de citoyen* loyaux, d'origine française et parlant 
le français comme voua." Sir Georges aurait presque pu 
ajouter:—comme von* et moi—car c'est en bon français 
que le doyen du parlement canadien s'exprimait alors. Et 
Sir Georges Foster fut applaudi.

Je ne crois pas inutile, monsieur le président, d'ou­
vrir ici une parenthèse, pour rappeler ces beaux mouve­
ments d'entente cordiale dont ia Chambre de Commerce du 
District de Montréal a fréquemment pria l'initiative. Los 
industidîa, les financiers, les marchands et hommes de pro­
fession qui composent cette chambre aiment ton* profon­
dément leur pays et ils ne désirent qu’une chose, contri­
buer au bien-être et à k prospérité générale du Canada. 
Si la Chambre de Commerce venait à réclamer une repré­
sentation de langue française, sur le» commissions d’expo­
sition* canadienne* en Europe, ou le* commissions indus- 
tieile» qui iront dan* les pays balkaniques ou en Orient, 
étudier les besoins de ces contrée» et négocier avec eux, 
c'est qu'elle sera convaincue de la nécessité qu'H y a au­
jourd’hui de connaître également bien les deux Ungues 
d« plu* parlées dans le monde, le français et l’anglais.

Oe n'est pa* par simple agrément que le Premier mi­
nistre et le ministre du Commerce du Canada consacrè­
rent, durant plus de cinq mois qu’ils passèrent à Paris, an 
moins une heure par jour, à perfectionner leurs connais­
sances du français. (Test qu'au contact des délégués des 
trente-deux nations représentées à la Conférence de la 
Paix, ils constatèrent que vingt-cinq au moins d'entre ce» 
nations se servent de la langue française comme langue 
auxiliaire. C'est qu’ils savent également que si on n’allait, 
pas maintenir la langue française dans ann rôle séculaire 
de langue auxiliaire internationale, l'on ne tardera pa* à 
faire de nouveau appel à sa clarté, à sa précision, le jour 
où M. Wilson, par exemple, ne sera phi* le seul unilingue 
dies une trentaine de représentants de nations diverses.

exemple, ait Canadian Club où II par­

lera, M. Lloyd Harris, président de la Ootnmwwon du 
Commerce Canadien à Londres, pourrait dire à nos con­
citoyens anglais combien lui ont été utile» ses conmds- 
sances de k langue françase, dans les négociations qu’il 
entama, au nom du Gouvernement canadien, avec la Bel­
gique, k Roumanie, la Grèce et k Serbie.

Avec1 des exemples venant de si haut, il n'y a pas de 
rukon pour que l'on ne reconnaisse pas l’intérêt qu’ri y a 
pour tou» *k* homme* d’affaires canadien* de connaître 
également bien le français et Pangkis. Le» relations que 
le Can*k entreprend actuellement avec les pays d'Europe, 
en font une néroMsité.

LE CANADA EXPORTATEUR
Une <onnai**anoe raisonnable de* deux langues va 

d’ai Meure faciliter no* relation* avec les pays qui ont été 
invité» À s’approvisionner chez nous. J'ai mentionné tout 
à P heure que M. Lloyd Harris doit venir demain inviter 
les industriels de la Province de Québec à profiter dm 
crédit* que 4e Canada a ouvert* en faveur de la France, 
de la Belgique, de la Roumanie et ri entretiendra proba­
blement son auditoire des avantages qui s'offrent à mm 
exportateur» dan* des paya comme kr Grèce et k Herbie 
et autre» petit» pays né» du morcellement de l'Allemagne 
et de ¥ Autriche. Daria un entretien avec un représentant 
du “Times” de Londres, le 7 mare dentier, M. Harris fai­
sait remarquer qu’un Canada nouveau avait «urgi au cours 
de ces troi» dernière» année» et en conversant il énumérait 
les avantages qu’tt y avait pour le consommateur anglais 
de venir s’approvisionner chez nous. Comme tou* ceux 
qui ont assisté depuis l’armistkw À k révolution économi­
que que le» pay* d'Europe sont en train de faire subir à 
leur politique intérieure, M. Harris est uri partisan de k 
production intense. En France, tout récemment un livre 
du sénateur Harriot intitulé: "CREER” proclamait k 
nécessité pour <k France de transformer m politique en 
une politique de production intense; la môme note plus 
accentuée we retrouve dan» une oeuvre considérable de M. 
démon tel, ministre du Oommeroe de France; le RAP- 
"''RT GENERAL NV R L'INDUSTRIE FRANÇAISE, 
Sa SITUATION, SON AVENIR, d’après le» travaux 
d<î» sections du Comité consultatif <k* art» et manufac­
tures et de k direction de» école» technique».

Une mission française va bientôt partir pour le Ja­
pon, afin d'étndier sur pkoe le* moyens propres à faire 
c mnattre les mesures commerciale» et économique» pour 
mettre en rapport les deux paya. Un institut japonais 
*ere créé à Lyon et un institut français k Tokio. A Bu­
carest, en Roumanie, on vient de créer un bureau écono­
mique français pour traiter et centraliser les questions 
économiques intéressant 4a Roumanie. Un bureau fran­
co-américain pour île développement entre la France et les 
Fiafcs-Unk, a été organisé dès la fin de 1918 à New-York. 
A Madrid, Espagne, on vient de créer un office commer­
cial français qui organisera périodiquement des présenta­
tions d'échantillons et de modèles et procurera aux ex­
portateurs français des représentants habitant l'Espagne. 
Le 5 avril dernier, m journal 4* Paris reprodnlsait du
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prêter à *irun« «m fu*k»n, vow bk* pwcmttxws dt cibwr k 
texte anglais :

“In the limit* %A the greup ot n&tmm which comté- 
“£ u te the Br it mIi Empire there m a very g***i exaaapk 
“what the world-wide League of Nlhom may bu, and R 
“il for u* within thi» Contint nw»2ih <*f British nation*, 
“within tbk more intimate Society of Nation* which h» 
* known lé the Britwh Empire, to sorompluih the working 
“out of that tank in *orh a manner a# may he not m\j 
“an example, hot an «**1*1*1*-* to that wider Sonet/ of 
“Nation* which ha* just been founded tn Parka (Cheer*.) 
“Equal nationhood within the British Empire — that haa 
“been carried out in Paria; in the fiiwt plaça, by afford- 
“mg the reprtwentativn* of the great Dominion* of the 
“Empire a place at the council tabic, ju*t a* they had a 
“platée in the battle*field. If they have one place, why 
“ahouid they not have the other?19 (Cbaaca).

I>e lendemain et k lundi «mirant lee journaux de 
Londres conaacraient Jem artwi» de tête au discoure du 
piemitr minwtre du Canada. Pour ne paa voue fatiguer 
davantage, je me contenterai de detacher du “Morning 
Poet” oette * impie phrase: ‘“Puipk have long talked of 
“the Dominion* aa daughter*nation*. But even that name, 
“endeared though it ia to the Mother Country, it already 
“out of date. The Dominion* are now the «inter nation* 
“of Great Britain, and the young»! member* of the fa* 
“inily claim full equality with the ehleat”

(Pent «an* doute pour avoir subi cette tm»formation 
que nous aurona bientôt prasqu’un* ambassade à Washing­
ton. C'eut comme représentant* de la nation canadienne 
que deux délégué* officiel* du Canada apposeront bientôt 
leur* nom* au bas du document historique qui «'appellera 
le Tmité de Paix de Versailles de 1919.

Ne vou* semble-t-il pas, messieurs, que tout en res­
tant loyalement attaché è la couronne britannique, le Ca­
nada est en train de prendre conscience de sa force et de 
ton influence et qu'il va jouer enfin le rôle que l'union 
des deux grand» rac» qui composent notre cher paya, ne 
fera que grandir et rendre plus imposant

Pour avoir effleuré, en terminant, un sujet aussi grave 
que celui du status futur du Canada, je ne crois pas de­
voir faire mieux que de conduire et vou* kisser délibérer 
*ur cette question.

Avant de reprendre mon siège, kkœz-mot vous réité- 
îor Pexpression de mon vif dévouement pour la Chambre 
de commerce <h\ District de Montréal, à qui incombe dan* 
1er années qui vont suivre, un rôle si grand et si impor­
tant, dans cette province, au point de vue économique et 
industriel

“MiJllSlSG POST” de Londres, la dépêche suivant* 
adnniMw de Cologne au journal anglais:

“Le* fabricant* britanniques ont commencé à orga­
niser la vente de leur» produit* dans 1» territoires oc- 
“tupés.

“Le Major Leraax, représentant pfaukur» fabricant* 
Mc tupua du Yorkshire, vient «le conclura un contrat pour 
“fournir à une grande maison «le (dogue une quantity 
4 énorme d'habits confectionnés,

“Le maj<»r Lomax »t h* premier civil britannique qui 
“soit entré eu pourparler» d'affaires avao 1» Allemand*. 
“Ceux-ci ne cement de •'informer journellement auprès 
* fi» antôrités britannique* et «le demander à quel moment 
“l'autorisation leur sera donnée de re mettre directement 
“en mistkm* avec 1» fabricant* anglma.

“Le* autorité» locales ont fait tout leur possible pour 
“encourager k*» représentants britannique* à reprendre 
'leurs affaires avec les maisons de commerce de Cologne. 
“Leur* efforts ont été plei ne ment couronnés de sucré*.

“lies demand» de lai**ex-p«*ser affluent au quartier 
“général bri ta nique, émanant dos représentants de oom- 
“menw «le tout» 2» vrM» d'Allemagne qui désirent se 
“rendre en Angleterre le plus tôt possible afin de jmaser 
U ux-mémos leurs ordres aux fabricant* anglais.

“H* déclarent qu'il* s'attendent à être reçu* — sans 
“aucune cordialité—en Angleterre, mais que la nécessité 
“•ion* laquelle ils se trouvent 1» oblige à passer sur tous 
“les inconvénietna.”

En présence de cet effort érxmomiquc que 1» paya 
d'Europe, éprouvés si durement par la guerre vont entre­
prendre n'y a-t-il pas lieu pour nous d'efcpérer y trouver 
notre profit dan* une prod uct ion intense et «1» relations 
onminereial» plu» accentué» que jamais avec le Vieux 
Continent.

Dans l'effort que va faire k Canada pour conquérir 
une place sur les marché* «le l'Europe quel sera le con­
coure de la Province de Québec, quel* bénéfices ses pro­
ducteurs et exportateur» en retireront-ils?

Ii« parole reste à des groupes comme no» Chambra* 
de Commerce de la province et notre gouvernement pro­
vincial.
LE STATUS DU CANADA

En terminant, messieurs, je me permettrai de signa­
ler simplement {^importance que le Canada assume dès 
irjiintenant dan* les destiné» du monde. C'est peut-être 
parce qu'il »t conscient do sa foroe de productivité, du 
rôle que son dernier contact avec les nations de l'Europe 
lui permet de jouer à l'avenir, qu'il sent le besoin de “re­
dresser la tête”.

Le sujet est délicat, messieurs, aussi n'oserai-je l'ef­
fleurer qu'en citant des textes.

Le 1 rnai dernier, au banquet que l'Empire Parlia­
mentary Association lui offrait à Londres à l’occasion de 
son départ pour k» Canada, Sir Robert Borden prononçait 
un discoure dan* lequel il exposait ia nouvelle situation 
du Canada après la guerre.

Bit Robert Borden dit entre autres choses et pour ne
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PROCES-VERBAUX

*7

SEANCE DU CONSEIL.
Le Conseil <ie la Chambre <le commerce s’est réuni le 

mercredi 21 mai 1919, sous la présidence de M. Jos. 
Quintal.

Présents: MM. J.-N. Cabana, trésorier, C.-H. €a- 
telli, Ludger Gravel, Adélard Portier, Jos. Portier, Emile 
Rolland, Plaul Joubert, J.-P. Gervais, Israël Cardin, Léon 
Lorrain, secrétaire, membres du Conseil.

Assistaient également':—MM. le Dr Poissant, J.-T. 
Armand, J.-O. Léger, S. Ouimet, L.-M. Corneîlier, A.-H. 
'Hardy, J.-G.-A. Filion, Lambert de Roode, membres de la 
Chambre.

Le Conseil approuve le procès-verbal de la séance du 
14 mai.

Le Conseil ordonne qu’il soit donné suite à diverses 
demandes de renseignements.

REMERCIEMENTS :—M, Joseph Ethier et sa fa­
mille remercient la Chambre de commerce de ses sympa­
thies.

LA POIRE DE LYON.—M. le sénateur Herriot, 
maire de Lyon, confirme par lettre le câblogramme dont 
il a été question là la dernière séance, à propos de la 
Poire de Lyon.

LA LIGUE MARITIME FRAINCAISE.—Le direc­
teur de la Ligue informe la Chambre que le Conseil vient 
d’appeler À la présidence de la Ligue maritime française 
M. Ohaumet, député, ancien ministre.

SERVICE MONTREAL-LA TOQUE.—L’adminis- 
tration des chemins de fer nationaux informe la Chambre 
que, se rendant à la demande de la municipalité de La 
Toque, appuyée par la Chambre de commerce, elle a établi 
un service direct entre La Tuque et Montréal.

ULa Brown Corporation, de La Tuque, remercie la 
Chambre de son concours.

LE (SERVICE DBS MESSAGERIES.—La Express 
Traffic Association informe la Chambre qu’ayant accordé 
la journée de huit heures à leurs employée, les compagnies 
de messageries ne feront circuler lerurs camions que de 
8 heures du matin À 5 heures du soir.

M. LLOYD HARRIS.—En réponse à une lettre du 
secrétaire, la commission du commerce canadien informe 
la Chambre qu’en juin M. Lloyd Harris, visitera les gou- 
pements d’hommes d’affaires du Canada.

La Cambre de commerce l’invite cordialement.
RBORUTEMENT.—M. ie président fait observer 

que seulement un petit nombre de conseillers ont pris jus­
qu’ici des cartes de demandes d’admission. Il espère que 
les autres s’empresseront de ie faire car, sans cela, il fau­
dra les distribuer au hasard avec moins de chance» de suc­
cès.

M. Cabana déclare qu’il faut 400 nouveaux membres 
pour développer l’oeuvre de la Chambre, plus nécessaire 
que jamais à cette époque difficile où chacun doit s’occu­
per des choses d’intérêt public s’il veut éviter une crise 
dont ses intérêts particuliers souffriraient gravement.

M, Emile Rolland est d’avis que le droit d’entrée de- 
wait être 4e *10 et k contribution annuelle 4e *10 aueai.

M. J.-T, Armand est d'opinion <jue la Chambre de-

mit organiser des conférences et des dîners-causeries.
Tout cela a été fait, rétorque M. Gravel; ce qui 

manque, ce sont les recruteurs, qui ne répondent pas à 
l’appel. Mais M. Gravel a bon espoir que tous ceux qui 
otat promis à M. Quintal de l’aider tiendront parole.

«Te sais, conclut M. Quintal, que je puis compter sur 
vous, Messieurs.

LE COUT DE LA VIE.—M. Adélard Portier fait 
observer que parfois certains journaux aggravent le ma­
laise que l’on constate dans la classe ouvrière en présen­
tant, en toute bonne foi, sans doute, des faits un peu dif­
férents de ce qu’ils sont. Les produits alimentaires sont 
chers. Mais, si l’on veut avoir de la production, il faut 
en payer le coût. Or, comme le prix de la main-d’œuvre, 
des fourrages, des engrais, des machines et de tous les ob* 
jets usuels a augmenté, le cultivateur ne peut pas vendre 
ses produits le même prix qu’il y a quelques années. La 
cherté de la viande est due à «a rareté relative. Il y a 
quelques années les bouchère s’approvisionnaient dans la 
région et vendaient meilleur marché en faisant plus de 
profit. On les force maintenant à passer par les abattoirs, 
où ils n’ont aucun contrôle et où les déchets restent. Con­
séquence: élévation des prix. Quand la Ville de Mont­
réal fait des règlements, remarque M. Fortier, elle ne con­
sulte jamais les commerçants, qui pourraient lui en faire 
voir les conséquences possibles.

Entre autres faits, observe M. Portier, 1a manière 
dont le conseil d’arbitrage dont faisait partie M. le prési­
dent de la Chambre de commerce a réglé les différends 
entre la (Compagnie des Tramways et ses employés montre 
clairement que les patrons sont disposés è faire droit aux 
demandes légitimes des ouvriers; mais il faut que l’ou­
vrier comprenne que, s’il veut être bien payé, il faut qu’il 
paye cher ce qu’il achète.

M. Oravel demande si certains exportateurs ne profi­
tent pas de la rareté créée par l’exportation pour augmen­
ter les prix sur le marché intérieur.

A partir du 15 avril, répond M. Portier, c’est la pro­
duction nouvelle qui est sur le marché; ce sont donc tes 
cultivateurs, et non les commerçants, qui ont le bénéfice 
de la cherté des produits. Quaqd l’automne dernier, 
ajoute M. Fortier, Ottawa a réquisitionné tout le beurre 
canadien de septembre et d'octobre à 46 1-2 cents, les 
grandes beurreries ont perdu de l’argent.

Les journaux ont raison de défendre le consomma­
teur, déclare M. Léger.

Nous désirons seulement, répond M. le président* que 
les journaux ee renseignent mieux et tiennent compte <lu 
renchérissement général.

LE CANAL DE LA BAIE GEORGIENNE.—M. 
Catelli fait observer que, dans leur rapport pour 1918 qui 
vient de paraître, les commissaires du port de Montréal 
voient avec inquiétude le parachèvement du canal de 
l’Etat de New-York qui sera un facteur de diversion des 
produits canadiens vers les ports des Etats-Unis, et de­
mande si le temps ne serait pas opportun de remettre 
d’actualité le projet du canal de la baie Géorgienne.

M., ft Ouimet rapporte qu’il se fait en Ontario une 
vaste propagande en faveur d’un projet de canal englo­
bant celui de la baie Géorgienne; mais qu’il fout se mê*
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fier parce que, comme les travaux commenceraient à l'ex­
trémité ouest et ne seraient peut-être pas poussés jusqu'à 
Montréal, du moins d'ici longtemps, ce projet favoriserait 
les ports des Etats-Unis au détriment de Montréal.

Comme la saison n'est pas propice pour inaugurer 
une grande campagne, le «Conseil transmet la question à la 
commission des transports qui en référera en temps op­
portun au Comité du canal <le la baie GeOrgienne.

ÎFELICITATION’S.—Le Conseil félicite M. Alfred 
Lambert, 1er vice-président, qui vient d'être nommé pré­
sident de la commission des logements ouvriers.

PROPOSITION DE NOUVEAUX MEMBRES.— 
M. W.^S. Leslie, marchand de fer, est présenté par M. 
Alex. Prud'homme, M. Pierre Alfred Benoit, commis- 
voyageur, par M. Israel Cardin et M. Henri Moquin, im­
portateur, par M. C.-A. Lefebvre.

Et la séance est levée.

SEANCE DU CONSEIL
Le Conseil de la Chambre de eommerle s'est réuni le 

mercredi 28 mai, sous la présidence de M. Joseph Quintal.
Etaient présents ît—MM. J.-N. Cabana, trésorier ; 

Adélard Fortier, Ludger Gravel, C.-II. Catelli, Joseph 
Fortier, J.-P. Gervais, Israël Cardin, Henri Viau, Léon 
Lorrain, secrétaire, membres du Conseil.

Assistaient également:—MM. le Dr J.-C. Poissant, 
A.-H. Hardy, L.-M. Cornellier, S. Ouimet, G. Normand1, 
J.-T. Armand, Dr T.-A. Brisson, R.-B. Sauvage, Lambert 
de Roode, membres de la Chambre.

Le Conseil approuve le procès-verbal de la séance du 
21 mai.

Le Conseil ordonne qu'il soit donné cuite à diverses 
demandes de renseignements.

EXAMENS A L'ECOLE DES HAUTES ETUDES 
COMMERCIALES.—De président et le secrétaire font à 
ce sujet un rapport qui, à la demande du Conseil, sera in­
séré dans le BULLETIN.

INVITATION.—Le Conseil réfère à l'exécutif une 
invitation de la Border Chamber of Commerce, de Wind­
sor.

UNION DE FONCTIONNAIRES MUNICIPAUX. 
—La ligue des propriétaires communique une résolution 
demandant à la commission administrative de p.endre des 
mesures opportunes pour rendre exécutoire la décision ar­
bitrale rendue à propos des unions de la police et des 
pompiers de Montréal.

Après une expression d'opinion dans oe sens par M. 
Adélard Fortier, le Conseil décide de ne pas intervenir 
pour le moment.

LES FAILLITES FRAUDULEUSES. — La Mer­
chants Association of Montreal informe la Chambre qu’en 
vue d'intenter des poursuites criminelles dans les cas de 
faillites frauduleuses, elle se propose de constituer un 
fonds de $25,000 au moyen de 500 souscriptions de $50 
faites par des maisons ou des particuliers.

Le Conseil décide de mettre les membres de la Cham- 
bre au courant par une insertion dans le BULLETIN.

AJOURNEMENT. — Sur proposition de MM. Gra­
vel et Fortier, les séances du Conseil «ont suspendues jus­

qu’au mercredi 10 septembre, et pendant cet intermède 
l'exécutif est autorisé à expédier les affaires courantes.

PUBLICITE PAR LE CINEMA. — Le Conseil 
transmet à l'exécutif une lettre de The Moving Picture 
Exhibition of British Industries, Ltd., qui demande l'ap­
pui de la Chambre de commerce pour l'organisation d une 
campagne de publicité.

DINERS-CAUSERIES. — M. J.-T. Armand de­
mande s'il ne serait pas bon d'organiser des dîners-oause- 
ries. M. Cabana exprime l'avis que la saison n'est pas 
propice; mais qu'on pourrait peut-être organiser de ces 
réunions à la reprise des séances, en septembre.

LES ABSENCES. — M. (Ludger Gravel propose 
qtfon inscrive dans les statuts que les coneiiilers qui n’au­
ront assisté à aucune séance pendant le premier semestre 
soient remplacés au mois de septembre. Et il demande 
que le 10 septembre prochain, à la reprise des séances, le 
secrétaire dépose la liste des présences des conseillers.

; AMENDEMENTS AUX STATUTS. — Sur rap­
port de l'exécutif et de la commission des finances qu'il y 
aurait lieu de reviser les statuts de la Chambre, le Conseil 
nomme-pour ces fins un comité composé de MM. Ludger 
Gravel, E.-C. Vidricaire et Victor Doré.

CAUSERIE. — Sur proposition de M. Ludger Gra­
vel, le Conseil invite M. Léon Trépanier, qui représentait 
la Bresse associée canadienne au congrès de la paix, à venir 
parler de son voyage aux membres de la Chambre, à la 
séance du 4 juin.

, LES REGLEMENTS MUNICIPAUX. — Sur pro­
position de MM. Cabana et Cardin, le Conseil prie l'admi­
nistration municipale de faire connaître le plus tôt possi­
ble À la Chambre de commerce les divers projets de règle­
ments qu'elle est appelée à étudier de temps à autre.

LA QUESTION OUVRIERE. — A la demande de 
M. le président, le Conseil autorise l'exécutif à représenter 
la Chambre de commerce devant la commission chargée 
d'étudier les relations entre le capital et le travail.

LA PROPAGANDE SOCIALISTE. — M. Cabana 
demande s'il ne serait pas à propos d’attirer l'attention de 
l'administration municipale sur la propagande socialiste 
qui se fait actuellement à Montréal.

Après discussion, le Conseil décide de s'en rapporter 
à M. le président.

PROPOSITION DE NOUVEAUX MEMBRES. — 
MM. John J. Fitzgerald, gérant Association des mar­
chands de Montréal, est présenté par M. Léon Lorrain, 
Henri Labrecque, ingénieur civil à l'Ecole polytechnique, 
par le Dr J.-C. Poissant; Tancrède Allard, industriel, J.- 
L. Mathieu, de Benoit & Mathieu, J.-U. Gauthier, électri­
cien, J.-T. Lemire, marchand de chaussures, Batrl Roy, 
marchand de cruir en gros, tous présentés par M. J.-T, 
Armand.

Et la séance est levée.

SEANCE DE LA CHAMBRE DE COMMERCE 
La Chambre de commerce «'est réunie le mercredi 4 

juin 1919 aotüB la présidence de M. Joseph Quintal. 
Etaient présente:—MM. Alfred Lambert, 1er V.-P.,
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Joseph Ethier, 2ème V.-P., J.-N. Oabana, trésorier, C.-H. 
Catelli, Joe. Portier, J.-O. Labrecque, R.-0. Grothé, Ro­
méo Brogseau, J.-H.-E. Pellerm, J.-A. Laierté, J.-P. Ger- 
vais, J.-V. Desaulniers, Paul Joubert, L-N. Patenaude, 
W.-A. Baker, C.R., T. Auger, J.-B.-D. Légaré, D.-A. La- 
fortune, C.R., Henri DeeRosiers, A.-H. Hardy, Dr J.-C. 
Poissant, J.-O. Léger, J.-T. Armand, A.-N.-T. Chamber-1 
land, L.-J. Rivet, Joseph Iavoie, A.-L. Ghysens, T-E. 
Bourcier, Alfred LaRocque, J.-O. Lavallée, J.-A. Barrette,1 
A.-F. Ladouceur, A<nt’*Ja Legrie, Lucien Trudel, Xavier 
Bailet, Léon Trépaniei, H. Chandler, G. Normand, Tref- 
flé Tthéaumc. Odila** Cernera, Arm. Gravel, Geo, Paré, Sé­
raphin Ouimet, Ro h Montbriand, Arthur Yhcent, J.-; 
G.-A. Filion, TTiéo. Bonin, Lambert de Roodc, Léon Ltr- 
iain, secrétaire.

M. Lu-dger Gravel estait fait excuser.
La Chambre approuve le procès-verbal de la séance 

7 mai.
La Chambre ordonne qu’il soit donné suite à diver­

ses demandes de renseignements.
LE CONSEIL DES ARTS ET MANUFACTURES. 

—Le secrétaire du Conseil des Arts et Manufactures in­
vite le Conseil de la Chambre de commerce à la distribu­
tion des prix, qui aura lieu le mardi soir, 10 juin, au 
Monument National.

SERVICE MONTREAL-LA TUQUE. — Le Conseil 
rimnicipal de La Tuque remercie la Chambre de son con- 
c nirs en vue de l’amélioration du service du chemin de
ft T.

THE BRITISH IMPERIAL COUNCIL OF COM­
MERCE.—Ce Conseil communique le programme de la 
réunion anueMe du 4 juin.

La Chambre en réfère A 'l’exécutif.
LE COUT DE LA VIE.—La Chambre adopte sons 

ce titre un rapport de l’exécutif dont le texte sera inséré* 
dans le BULLETIN.

PUBLICITE AU MOYEN DU CINEMA — IN­
VITATION DE LA BORDER CHAMBER OF COM­
MERCE. — La Chambre adopte sons ces titres deux rap­
ports de l’exécutif dont les textes seront insérés dans le 
BULLETIN. 1 J
> LE PONT DE LOÜGÜEUIL — LES ENTREES 
EN DOUANE.—La Chambre adopte sous oes titres deux 
rapports de la commission des transports dont les textes 
seront insérés dans le BULLETIN.

CAUSERIE DE M. LEON TREPANIER. — Pré­
senté per M. le président, M. Léon Trépanier fait, sur le 
Canada industriel à la conférence de la paix, une très in­
téressante causerie dont Oie texte sera, à la demande géné­
rale, inséré dans le BULLETIN.

M. Lambert, qui propose un vote de remerciement à 
l’adresse du conférencier, le félicite chaleureusement. Nous 
désirons tous, ajoute M. le 1er vice-président, exporter le 
plus possible, surtout des manufacturés; mais la manière 
dont noua finançons notre exportation vers certains pays 
ne présente-t-elle pas quelque danger? Espérons que notre 
Cpuvernemeirt n’oirrrira des crédite à l’étranger que con­

tre des valeurs immédiatement négociables au pair aux 
Etats-Unis, où nous achetons certaines matières premières 
et de d’outillage et où notre change est déjà déprécié.

M. Ethier, en secondant le vote de remerciement à 
M. Trépanier, fait observer que si nos exportations de 
manufacturés ne seront pas très considérables d*ici quel­
que temps, nos exportations alimentaires seront énormes, 
et qu’il serait dangereux de tenter de les limiter, car les 
pays qui en ont besoin trouveraient des débouchés ail­
leurs et leur clientèle serait à jamais perdue pour nous.

LES RELATIONS FRANCO-CANADIENNES.— 
M. Lambert de Roode parle de l’importance de dévelop­
per les reflations commerciales franco-canadiennes, et an­
nonce à la Chambre que M. le consul général de France, 
qui veut réorganiser le service commercial du consulat, 
compte sur le concours de la Chambre de commerce

La Chambre prie l’exécutif d’inviter M. lo eonsu* gé­
néral à venir traiter la question devant une assemblée 
spéciale.

LA PELOUSE DU PARO LAFONTAINE. — M. 
J.-T. Armand proteste contre la conduite de la police qui 
oblige, dit-il, les femmes et les enfants qui veulent passer 
lis soirées sur les pelouses du: parc La Fontaine, à circu­
ler seulement dans les allées.

La Chambre en réfère à l’exécutif.
PROPOSITION DE NOUVEAUX MEMBRES:— 

M. H. Mifllette, voyageur de commerce, est présenté par 
M. Jos. Ethier, M. Horace Labrecque, courtier en assu­
rance, par M. E.-C. Vidricahe, M. Ludger Trudeau, hô­
telier, par M. J.-O. Lége;, et 17 membres proposés par 
M. J.-T. Armand dont les noms suivent:—MM. Alphon­
se Venne, architecte, J.-A. Boisvert, Jr. comptable, Ar­
thur Campeau, immeubles, J.-A. Dageuais, immeubles, 
A.-O. Dostaler, assurances, O. Dufcrt, bijoutier en gros, 
Georges Duclos, liquidateur, Alfred Guilbault, marchand 
Tubert Prévost, mercerie, Odilon Desourdy, tailleur, R.-C. 

Déry, fabricant, Louis-H. Dmcîo», marchand de nouveau­
tés, Jos. U. Fontaine, «agent financier, J.-B.-H. Monge- 
nais, marchand, F.-A. Rivard, mercerie, S.-C. Rivage, hor­
loger, et Z.-P. Ste-Marie, tailleur,

M. le président félicite M. Armand du zèle qu’il met 
à recruter de nouveaux membres, et le propose en exem­
ple aux autres membres du comité de recrutement.

Et la séance est levée. j

LE SERVICE DES MESSAGERIES 
The Express Traffic Association nous informe que 

les compagnies de messageries viennent d’adopter la jour­
née de huit heures. Les voitures ne recueilleront et ne li­
vreront désormais les colis qu’entre huit heures du matin et 
5 heures du soir. Aux dépôts de nuit, on recevra cependant 
les colis et on -les remettra à ceux qui viendront les récla­
mer. Lee expéditeurs chez qui les compagnies se présen­
tent régulièrement voudront bien tenir leurs colis prHs 
une heure plue tôt qu’auparavant. Les autre» voudront 
bien donner leurs commandes par téléphone le plus tôt
possible chaque jour.

/
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RAPPORTS

EXAMENS A L’ECOLE DES HAUTES ETUDES 
COMMERCIALES

(Rapport fait au Conseil de la Chambre de commerce le 
mercredi 28 mai 1919).

Le président et le secrétaire de la Chambre -de com­
merce du district de Montréal ont l’honneur de faire rap­
port au Conseil qu’il» ont représenté la Chambre dan» le 
jirry chargé de fair «eubir le» examen» de «ortie à l’Ecole 
des Haute» Etude» commerciales.

Le» examen» ont eu lieu le mardi 27 mai et ont été 
passé» avec euccès par le» six finissants, ainsi qu’en té­
moigne le rapport ci-de«eou8 :

M. Wilfrid Dugal a obtenu «on diplôme avec la plus 
giaride distinction: MM. Léon Côté, Jean-Marc Lalonde, 
de Ligny Labbé et Eugène Lavigne, avec grande distinc­
tion. Tous ces messieurs ont mérité la médaille d’or de 
I Ecole. M. Georges-Marcel liai onde a aussi obtenu son 
diplôme à ta satisfaction du jury.

Le président et <le secrétaire de la Chambre de com­
merce désirent attirer l’attention des membres sur l’Ecole 
des Haute» Etude» qui prépare dos jeunes gens aux car­
rures des affaire» en leur donnant un enseignement théo- 
t iqi;û et pratique des sciences commerciales qui en fera de 
très utiles auxiliaire» dan» les maison» qui bénéficieront 
à* leurs eervicre
Le secrétaire, Le président de la Ch. de commerce,

LEON LORRAIN JOSEPH QUINTAL.

Exécutif
PUBLICITE AU MOYEN DU CINEMA

(Rapport adapté par la Chambre de commerce le 
mercredi 4 juin 1919).

L’exécutif a mis à l’étude, à la demande du Conseil, 
la demande de The Moving Picture Exhibition of British 
Industries Ltd., de Londres, qui sollicite notre concours 
p ur l’organisation d’une campagne de publicité par le 
cinéma en faveur des industries britannique», et il a l’hon­
neur de suggérer à la Chambre de commerce que la 
Compagnie «oit priée de soumettre sa proposition au Haut 
Commissaire du Canada, à Londres.

Le président de la Chambre de commerce, 
JOSEPH QUINTAL.

Exécutif
INVITATION DE LA BORDER CHAMBER OF 

COMMERCE
(Rapport aiopté par la Chambre de commerce le 

mercredi 4 juin 1919).
L’exécutif, h qui le •Conseil a transmis l’invitation 

de la Border Chamber of Commerce, dont le territoire 
comprend 'les villes de Ford, WalkervÜde, Windsor, Sand­
wich et Ojibway, engage vivement les membres de la 
Chambre de commerce de passage dans eçtte région, à se

rendre au siège social de la Border Chamber of Com­
merce, à Windsor, où 'le meilleur accueil leur sera réservé. 

Le président de la Chambre de commerce, 
JOSEPH QUINTAL.

Exécutif
LE COUT DE LA VIE

(Rapport adopté pdr la Chambre de commerce le 
mercredi 4 juin 1919).

L’exécutif a pria connaissance, à k demande du Con- 
wdl, du mémoire de M. J.-O. Léger qui désire fonder une 
Ibrue de consommateurs, et il a fhonneur de faire rap­
port à la Chambre de commerce qu’à son avis ce orojet, 
qui e»t une affaire d’intérêt particulier, est de celles aux­
quelles la Chambre de commerce a toujours refusé de prê­
ter son concours.

Le président de la Chambre de commerce, i 
JOSEPH QUINTAL. V

Commission des transports
LES ENTREES EN DOUANE

(Rapport adopté par la Chambre de commerce le 
mercredi 4 juin 1919).

La commission des transport» et des douanes a l’hon- 
rteur de recommander à üa Chambre de commerce de prier 
le gouvernement du Canada de revenir à l’ancien ordre 
de choses, qui a existé pendant des année» ià la satisfac­
tion générale, quant aux personnes autorisées à faire les 
c tréœ en douane pour le compte de courtière.

Le président de k commission,
C.-H. CATELLI.

Commission des transports *

LE PONT DE LONGUEUIL

(Rapport adopté par la Chambre de commerce le 
mercredi 4 juin 1919).

La commission des transports a pris connaissance, à 
la demande du Conseil, de la requête d’une délégation de 
li ville de Longueuil, sollicitant d’appui de la Chambre 
pour la construction d’un pont entre Montréal et k rive 
sud, et la commission a l’honneur de rapptfer à la Cham- 
bie de commerce que notre Association a toujours été fa­
vorable au développement des communication» de 111e de 
Montréal avec k terre terne.

Le président de k commission,
C.-H. ÇATELLI.
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Razor

VOUS POUVEZ VOUS RASER “TRES BIEN” 

EN CINQ MINUTES AVEC UN “GILLETTE”. 
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C.A., L.I.C.
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LaRue & Trudel
COMPTABLES LICENCIES 

(Chartered Accountant*)

126 rue St-Pierre, - Québec 
LaRUE, TRUDEL & PICKER

Liquidateur* de faillite*, administrateur* da 
•accession*, fiduciaires, compromis autre 

débiteur* et créancier*, expertise*.
Téléphone*: 4520-4521

P. A. GAGNON
Comptable licencié 

Chartered Accountant
Chambres S15, S10 et 117,

EDIFICE MONTREAL TRUST

Tél. MAIN 7362

J. N. E. Gé/inas
COMPTABLE

Spécialités : Vérification des Hires des 
municipalités, commissions scolaires, so­
ciétés mutuelles et compagnies d'assu­
rance.

92, BCE NOTRE-DAME EST, 
MONTREAL

C. E. Racine & Cie
COURTIERS EN DOUANE

Bomb 111

Edifice Boa-d of Trade, Montréal

11, PLACE D'ARMES
KOMT1UI,

*«. Main Ml,

flSvfènc Prévost
U.O.

Rodolphe Bédard 
L.I.O.

Prévost & Bédard
(Licenciés Institut Comptables) 

LIQUIDATEURS DE FAILLITES 
Règlements promptement effectués

Edifice Royal Trust,
Chambre 505.

107 St-Jaoques
Ta. Mala 1555

Alex. Desmarteau
COMPTABLE VERIFICATEUR 

Spécialité:

Liquidation de faillites 
Compromis effectués.

No 60 Rue NOTRE-DAME Est
MONTREAL,

Bdl Tel, Main &i6$

" “ West 34*4

MICHAUD ê DESROSIERS
Comptables

Vérificateurs et Liquidateurs

55 rue St-Fraacols-Xavfer 
MONTREAL

Henri Viau, L.I.C.
Licencié Institue Comptable

Comptable-Vérificateur

Chambre 303. 
Edifice Shaughnesay.

137 Rue McGill, 
MONTREAL.

TEL. MAIN 780S

J. r. O’SHEA i CIE
IMPORTATEURS

de verre de tous genres

MANUFACTURIERS 

de miroirs, de Vitraux d’Eglise et 

de fantaisie.

Vitres pour tout usage

15, ruelle Perrault, MONTREAL

Alain de Bellefeuille
Ch. 82, 55 me St-Françols-Xavler, 

MONTREAL 
Représentant :

W. F. BURNS EXPORT CORPORATION 
NEW-YORK

IMPORTATEUR ET EXPORTATEUR 
DE TOUS PRODUITS

Fer, aeler, outils, métaux, savons, rubans,

H. Beauregard
Comptable

70, RUE ST-JACQUES

Tél Mala 7SS

VOLAILLES DB TOUTE SORTE,
OEUFS TRAIS, PLUMBS.

Achetés en tout temps par

P. Poulin & Cie
MARCHE BOXSECOUBS 

MontréaL

PAIEMENTS RAPIDES. PAS DB COM­
MISSION. DEMANDEZ LES PRIX 

PAR LETTRE.

Tél. Est 1853

La Cie J.&C. Brunet
LIMITA

Plomberie 
Couverture 
Electricité 
Chauffage

223 boni. 
St-Uar

MONTREAL
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La Banque des Marchands du Canada
Compte rendu de la cinquante-sixième assemblée 

annuelle des actionnaires, le 4 juin 1919.
•La einquante-sixème assemblée annuelle des actionnaires 

Se la Banque des 'Marchanda du Canada *a ou lieu, au siège 
social de la banque, A Montréal.

®uar proposition de M. K. W. Bïackell, le Président Sir H. 
{Montagu Allan, fut prié de présider.

M. J. (M. Kiîbourn fut nommé secrétaire de rassemblée et 
lut l’avis convoquant l’assemblée.

I*es minutes de la dernière assemblée annuelle furent lues 
et approuvées.

LE RAPPORT ANNUEL
«J’ai le plaisir de soumettre au nom des directeurs, le cin- 

quante-eixème rapport annuel de la Banque des Marchands 
du Canada, A. la clôture des affaire» dans la soirée du 30 
avril 1019, en .même temps qu’un rapport des profits couvrant 
la «même période.

Malgré les frais d’opération toujours augmentant, les 
profits nets résultant de» affaires de l’année ont été de $1,- 
303,569.40, soit une augmentation sur l’année dernière de 
(146386.44, alimentation, que je fl’espère, vous jugerez satis­
faisante.

Pendant l’année écoulée vos directeurs se sont autorisée 
à distribuer un dividende supplémentaire de 1 pour cent, 
mettant ainsi les actions sur une base de 11 pour cent. Il n’y 
a aucun doute que leur décision sous ce rapport recevra votre 
entière approbation.

Un autre emprunt de la Victoire, l’automne dernier, a été 
généreusement souscrits par les clients de la banque par tout 
le «pays, leurs souscriptions «totales se chiffrant A la somme 
considérable de 345.810,400, sur laquelle il n’y avait que $4,- 
333,800 provenant des émissions antérieures. De sorte qu’il 
restera un montant net de $41.476300 qui a été «payé comptant 
pendant la période de six mois, et malgré ce retrait de fonds 
considérable, nos dépôts pour l’année font voir une belle aug­
mentation totale de $24,780,330 ou 2135 pour cent sur ceux 
de l’année dernière, et sur ce gain, le compte de l'épargne re­
cevait «la somme de $15,956,008.

üje» escomptes commerciaux se sont aussi développés, 
ayant augmenté de $19,660,410 durant l’année, ce qui est une 
preuve que le grand pouvoir de faire de» profits de la Banque 
a été bien maintenu et que, pour le «bien commun, nous ac­
cordons notre appui en entier A l’agriculture et autres indus­
tries «productives du pays. Car, on peut le dire en toute véri­
té. cette importante augmentation provient, d'avance» d’un 
côté et de l’autre par l’aide accoudée aux industrie» essen­
tiellement productive» du Dominion.

Une émission de. $1.400,000 d’act ions nouvelle» a été faite, 
mais comme les allocation» étaient pour les actionnaires ins­
crits le 30 avril, la chose apî>articnt pins A la réunion de 
l'année prochaine. Qu’il suffise de dire pour A présent, que 
le» -nouvelles allocation» sont prise* d’une manière satisfai­
sante—une grande proportion, en vérité, ayant été payé avant 
la date du dividende.

Depuis la signature de l’armistice, le 11 novembre dernier, 
nous avons ouvert plusieurs succursales et «rnis-succursales A 
des endroit» soigneusement choisis durant la longue période 
(me terminant avec l’armistice) dans laquelle toutes les ban­
ques prenaient bien soin de ne pas augmenter le nombre de 
leur» «uocuravle». «Ce» nouveaux champ» d’action et de profit 
répondent, dans presque tou» les cas, ‘A nos espérances et 
quoique le coût initial relatif soit quelque peu considérable 
nous avons toute» les raisons de croire que nous serons ré­
compensés par des résultat» ampflement profitables quand le 
moment en sera venu.

Vous voua joindrez, j’en suis sûr, A vw directeurs pour 
dire aux membre» du personnel votre cordiale appréciation 
de leur ilovaux et efficaces service», qui a été un grand fac­
teur dan» le succès des affaire» de la banque.

Durant l’année la mort nous a ravi notre estimé collè­
gue, «M. Andrew A. Allan, et ce décès prématuré a causé une 
grande perte pour la banque ci a été grandement déploré par 
toü* ceux qui faisait affaire» avec elle. C’était un homme 
d'un jugement sûr et de noble» principe» dont le» conned* 
était en tout temps aussi précigux qu’il était personnelle­
ment estimé at respecté.

Le siège de directeur vacant * été rempli par la nomina­

tion de M. Lome C. Webster, <un fort actionnaire de la ban­
que et un homme «flirt «une grande connaissance des af­
faire», en plu* de relations avec plusieurs entreprises com­
merciales.

Tous les divers bureaux de la banque ont été Inspecté» 
durant le» derniers douze moi».

Le certificat des auditeurs est ci-joint.
Le tout vous étant respectueusement soumis.

H. MONTAGU ALLAN,
Brécrident.

DISCOURS Dü ORRA XT GERERAI
ILe gérant général, IM. D. C. -Macarow, dans son discours 

à rassemblée, dü:
Je voudrais, en commençant, exprimer, au nom des offi­

ciers exécutifs tie la Banque et aussi au -nom tic tout le per­
sonnel, notre plaisir d’avoir de nouveau parmi nous Sir Mou- 
tau Allan et de lui présenter notre plu» cordiale bienvenue.

Après le» remarque» conçus»», mais cependant claire» et 
après k» explication» que le préskient a donnée» dans son 
discours, oe » rca it superflu et une perte de temps poirr trtol 
de .parler encore d» opérations de l’année en ce qui concerne 
le» .profit» et le rapport financier en général.

Par conséquent je me contenterai de dire que j’espère que 
» situation tçlle qu’indiquée par le» chiffres donnera satis­
faction A toui» et «répondre exactement A l’attente et aux dé­
airs de tou» ceux intéressés dan» le» progrès de «la banque.

L’année dernière, comme vous vous le rappelez, fc décla­
rais que vou deviez avoir pleine confiance que tout l'exécutif 
représentait cent pour cent de la valeur réelle. Il me fait 
plaisir de répéter et avec plus de force encore, cette affirma­
tion cette année.

•Me permettez-vou» d’ajouter encore quelque» brèves re­
marques d’un intérêt général? C'est avec grand soulagement 
que non» nous rendons oomjjte que graduellement nous reve­
nons vers la paix, laissons derrière nous ces temps pleins 
d angoisse qn^assombrissait l’ombre de la guerre et sous les­
quels non» nou» étions habitués A vivre et A envisager le» 
choses. Mai» avec cette période de transition, nous ne devons 
pas oublier que le temps de rajustement comporte plusieurs 
dlfflcJes problèmes financlersct autres auxquels nous devons 
faire face et que nous devons résoudra. Toutefois, ce pays 
est d’une «puissance sans bornes et quélle que soit l’inoertl- 
tude des temps actuels, nou» jouions envisager le futur en 
toute confiance.

Durant les quelque» armées écoulées, nous avons en de 
nombreux exemple» de l’esprit et de la virilité des Canadien». 
Ot esprit nous a fait connaître les difficultés de la période 
de la guerre»; cet esprit, je le sais, nous permettra de faire 
face aux question» non moins difficile» et complexe» La 
raison cj l’effort coopératif «ont tout ce qu’il faut. Que la 
raison règne.

«Or< a fait ail union. l'An dernier, A l’important nécessité 
de maintenir le» industries en complète opération, et A la plu» 
grande importance, avec ceci en vue, de développer sur une 
haute échelle «notre commerce d'exportation vers îeoueî, en 
effet, mon» devons nou» «tourner «pour faire face et liquider 
jnotre dette de guerre.

On a fait beaucoup durant >g douze moi* écoulé» pour 
non» préparer A (réaliser sur le surplus exportable de» pro­
duit» brtrta, aliment* et marchandise» manufacturé* de ce 
pays, mai» comme le développement d’un grand commerce 
«etranger «n’cM. pa» une affaira d’une seule année ou même 
«’une décade, nou» esjié'rons que maintenant mie nous avons 
fait de» «effort», noue oontiniieron A aller de Tarant avec vi­
gueur et sans relôdhe.

Les magnifique* exololt* du Canada durant la période 
de la guerre ont fait connaître ce Dominion don» le monde 
entier, nou» offrant de» occasions qurl ne demandent qu*A se 
développer.

Soi» oe rapport, ou peut ajouter qu'une marine marchan- 
de solidement établie A nous est de In plu» grande importan­
ce nationale, sinon à la vérité «une nécessité absolue ; si nous 
voulons réussir .pour la «peine et constamment dans le com­
merce universel. Que ce paya, avec ta cours du temps, ait ses 
propres navire» pour y transporter ses produit» sur Ma nwr- 
«bta du monde, voiTA «m souhait «qu'il faudrait en »o«rte réali-



Balances dues par banques et 
aents de banques dans le
Royaume-Uni...........................

Balanoes dues par ibaàques et 
agents ailleurs qu’en Canada
et le Royaume-Uni .............

Garantis des gouvernements fé­
déral et provinciaux, n’ex­
cédant pas la valeur courante 

Obligations, debentures et ac­
tions de chemin de fer et 
autres, n’excédant pas la
valeur courante.....................

Garanties municipales canadien­
nes, aussi garanties anglai­
ses, étrangères et colonia­
les, autres que canadienne» 15,236,399.82 

Prêts A demande en Canada, sur 
obligations, débenture» et actions 
Prêts à demande ailleurs qu’en

Canada...................................... 2,801,807.72

123,496.50 82,580.53

13W43.031,908,040.10

0,006,579.66 6,495,464.66

4,119,705.32 4,060,204.70

14,569,065.54

5,134,690.71 5,283, >8*6*

3,906,648.93

7,000,000.00 $ 7,000,000.00
7,000,000.007,000,000.00

176,900.00194,194.00

12,327,168.00
34,866,747.83

75,946,965.48

1,400,941.75

106,076.96 1,161,976.79

598,851.20464,153.05

$166,725,404.95 $140,9 ,544.07

ACTIF

Réserves cem-

Rapport du résultat des affaires de la Banque pour 
l’année terminée le 30 avril, 1910.

fJe» profits nets de l’annàe, après paiement des 
dépenser d'administration, raidis sur escomp­

tes, intérêt sur dépôt, et après avoir aanidement 
■pourvu aux dettes mauvaises et douteuses, se
sont élevés A............................................................$1,383,569.40

La balance reportée du 30 avril 1918 était de ... 437,973.92

•Formant un total de...........................................$1,821,543.32

Dont on a disposé comme suit :
Dividende No 124 au taux de 10 pc.

par année..............................................$175,000.00
Dividende No 125 au taux de 10 pjc.

•par année............................................. 173,000.00
Bbni de 1 pc. pay é le 6 janvier 1919 70,000.00
Dividende No l'26 au taux de 11 ,p.c.

par armée............................................. 192,500.00
Dividende No 127 au taux de 11 p.c.

par année............................................. 192,500.00
, -,-805,000.00
Taxe de guerre du gouvernement sur la..circula­

tion des billets...................................................... 70,000.00
Déduit du compte de» édifice» de la banque ... 300,000.00
Contribution, au Fonds de pension des employés 50,000.00
Contribution à la campagne conjoints de la Croix

Rouge Canadienne et de la Ligue Navals... 15,000.00
Contribution au fonds du service militaire du

Y. M. Ç. (A.............................................A. 7,500.00
(Balance reportée..................................... .... .................. 674,013.3;*

$1,821,643.32

H. MONTAGU ALLAN, D. C. MACABOW,
Président. Gérant-général.

Etat du Passif «t de l’Actif au 30 avril, 1919

PASSIF
a.—Aux actionnaires :

Capital payé....................................$
Fonds de réserve............................
Dividende» déclaré» et non payés 
Balance des profits d’après le 

compte de (Profits et Pertes, 
soumis avec les présentes... 574,043.32 437,973.92

13,316,033.00
43,552,214.61

91,904,993.37

$ 14*768,237.33 $ 14,614,873.92
2.—Au public :

Billets de Üa banque en circulation 
Dépôts ne portant pas intérêt:
Dépôts portant intérêt (y com­

pris intérêt accumulé jusqu/à
la date du rapport) ............

Balance» dues A d’autres ban-
. que» en Canada..................... 2,614,696.64

Balances dues aux banques et 
correspondants de banque 
dan» le (Royaume-Uni et le»
pays étrangers .....................

Billets payables.............................
Acceptations sur lettres de crédit 
Autres dette» non comprises dans 

ce qui précède ...

Monnaie courante 
Dépôts dan» les

traie» d’or..........................
Billet» de la Puissance ... .
Billets d’autres banques .............
Cliques sur autres banque» ... 
Balances due» par autres ban­

ques au Canada............ ...

4,946,946.33 $ 4.390.061.36

7,000,000.00
8,405,602.50

965,044.00
6,062,616.99

3,215 éO

0,093,000.00
5,912,092.30

893.079.00
5,311,786.1»

4,704.37

$ 62,750,168.94 $ 57,667,481.62
Prêts et escompte» courants en 

Canada ( moins déduction -de
l’intérêt)................................... 95,674,426.04 76,194,0*6.15

iprêt» et escompte» courants ail­
leurs qu’en Canada (moins
déduction de l’intérêt) ... 832,916.12 339,967.29

Dette» de clients »ur lettres de
crédit d’après contrat. ... 464,153X15 398,851.20

Immeubles autres que le» édifi­
ces de la banque ... ... ... 782,326.64 312,928.11

Dettes en souffrance, auxquelles
on a pourvu............................ 366,973.56 272,226.60

(Edifice» de la banque, À pa» plu» 
que le prix coûtant moins
les montants déduit»...........

Dépôt» au gouvernement pour 
garantir la circulation de»
billets ....................................... 366,000.00 255,000.00

Antre» actifs non mentionnée ci-
dessus ....................................... 516,149.12 310,615.02

5,253,269.46 4,886,43* 36

$166,725,404.95 $140,937,544.97

(H. MONTAGU ALLAN,
•Président.

D. C. MACABOW,
Gérant-général

Rapport des Vérificateurs aux Actionnaires de The 
Merchants Bank of Canada

Conformément aux clause» de» sous-sections 19 et 20 de 
la section 56 de l'Acte dé» (Banques, nous faisons rapport aux 
actionnaires comme suit:—

Nous avons examiné le bilan ci-dessus avec ies 1 irres de 
compte» et autre» rapport» de la banque au brune au-cbetf et 
avec les rapport» signé» des suoenirwnjle» et agences.

Et. avons vérifié l'encaisse et le» valeur» de la Basique au 
bureau-chef contre le» entrée» en regard d’icelle» dans les li­
vres de la Banque tels qu'ils apparaissaient le 30 avril 1919. 
et; à différent» temps durant l’année, et nous avons trouvé 
qu’fis concordaient avec ces entrées. (Noue avons aussi visité 
quelques-une» des «uocunsofle» au cour» de l’année et vérifié 
rencaisse et le» valeur» détenue» aux dates de no» visites; 
nous les avons trouvées conformes avec le» entrées dans les 
livre» de la (Banque faite» en regard d’icelles.

Nous’avons obtenu tou» le» renseignements et explica­
tions que non» avons demandé». A notre avis le» transactions 
de la Banque qui ont été portées A notre connaissance n’ont 
fias dépassé le» a4trlbutions.de la Banque, et le bühtn- ci-dessus 
est convenablement exposé de manière à donner un aperçu 
fidèle et correct de l’état des affaire» de la Banque, s'accor­
dant avec les renseignements et explications qti* nous ont été 
donnés et tel qu’il appert par les livre» de la Banque.

VIVIAN HARCOURT, *
GORDON 'HANSLEY, Vérificateurs.

(de Deleitte, Plender, Griffith» A Co.) 
t Montréal, 23 mai IMS.



NEW-YORK
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NEW - YORK
SUPREMATIE MERITEE*

Le Mc ALPIN maintient toujours la 
première place dans le monde des 
grands hôtels de l'univers en donnant 
le plus grand confort, le luxe et la va­
riété du nouveau. Les taux sont tou­
jours modérés.

HOTEL Mc ALPIN
ETATS-UNIS

Plimiw Oànert

=====
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PBOPSimiRKS BT DISTRIBUTEURS
DB LA MARQUE

"VICTORIA"

Beurre 

Crème douce 

Crème a la 

glace
Conservée de Légumes, de Fruits, de Poissons, 
Epices, Thés, Cafés, Sauces à la Tomate, Vi­
naigre, Poudre à Pâte, Graisse à frire, Allu­
mettes, Beurre de Pistaches, et autres produits 
excellents.

Laporte, Martin, Limitée
Distributeurs en Gros de Produits Alimentaires 
584 rue St-Paul Ouest MONTREAL

' ^ V CULTIVATEURS
/ Noum aoheton•y ta orêmm prore-

nani dm vom mépara* 

tmurm à mainm.

290 Avenue Papineau
UONTBB1L

Le Placement National
LIMITEE

Edtflom “La Sauvogardm", Montréal

CONSEIL D’ADMINISTRATION 
Président;

M. Adélard Fortier.
Vlce-'préaldont de la Montreal Dairy Ce Ltd.

Ancien président de la Chambre de commerce de Montréal.
DERHSCTEHJRS

M. JOSEPH QUINTAL, 
Marchand de trains en tree, 

de Quintal A Lynch.
1er Vlce-pré*ld»nt de la Cham­
bre de commerce de Montréal. 

M. J.-N. CABANA. 
Membre du eonaell de la 

Chambre de commerce 
de Montréal. 

Secrétaire et Gérant.

M. J.-B.-C. DAOU8T. 
architecte.

de Gauthier A IRwO?t, 
Président de la Chambre 

commerce de Montréal. 
M. AIME AMYOT.

Industriel, 
St-Hyactnthe, P.Q.

S’occupe d’achat et de vente de débentares et obliga­
tions scolaires, municipales et des gouvernements* Ad­
ministration de successions, de propriétés, sociétés et 
corporations. Liquidations, placements d’nssnrnnes <0 
ton! geue.

Consnltex-nous, c’est votre Intérêt

90 RUE NOTRE-DAME EST

12262813
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MAISON

L. J. A, SURVEYER, Limitée

Quincaillerie Generale
Importateur direct do

Ferronnerie
de construetion

Coutellerie
de table et de cuisine, des meilleures marques

Ustensiles
de cuisine et articles de ménage

Accessoires
pour hotel, café et restaurant 

Outils de précision pour tout et pour tous

SATISFACTION GARANTIE

52, boulevard St-Laurent

Ecole des Mes Etudes 
Commereiales de "

Préparant aux Situations Supérieures du Commerce, de 
l'Industrie et de la Finance.

Bibliothèque Economique.
Musée Commercial et Industriel.

Délivra 1m diplôme» de “UCENCIE EN SCIENCES COMMER­
CIALES”, de “LICENCIE EN SCIENCE COMPTABLES” et 
de “DOCTEUR EN SCIENCES COMMERCIALES”.

Cour» ep+claux de comptabilité. Pratique des «fCaire», Aen> 
rancee, Banque, Expertise» comptable», etc.

Le diplôme de “LICENCIE EN SCIENCES COMPTABLES” 
donne droit à l'admission dan» “L'Institut de» comptables at 
auditeurs de la province de Québec” et dana “L*Association des 
comptables de Montrés!” (Chartered accountants).

Lee cour» du eolr d'espagnol et d’italien sont ouvert» aux 
Jeune» gens et aux Jeunes filles.

Des BOURSES DU GOUVERNEMENT sont accordée» aux 
élèves méritante.

Pour tous renseignement», puMpiBlOS, 
s'adresser an Directeur dm 1

399, Avenue Viger, MONTREAL

Ecole Polytechnique
DE MONTREAL

Ingénieur Civil, Ingénieur Chimiste, 
Architecte

Durée des Cours: QUATRE ANNÉES

Ingénieur spécialiste: Mines et Electricité
Une année complémentaire

Eco/e cfe Préparation
Prépare aux examens d'admission à l'Ecole 

Polytechnique.
Les examens d'admission ont lieu en juin 

et en septembre.
Les finissants des cours classiques y sont 

admis sans examen.

Cours d'été du 1er JUILLET au 
1er SEPTEMBRE

En vue des examens d'admission de septembre.

Pour renseignements s'adresser au Directeur, 
228, RUE SAINT-DENIS, MONTREAL

Bureaa de Placement Provincial
SERVICE GRATUIT SANS DELAI

Def> milliers de personnes ont obtenu depuis la créa­
tion du Bureau de Placement, par le Gouvernement 
Provincial, des emplois permanents des plus avanta­
geux, et cela

GRATUITEMENT
Nous attirons aussi l'attention des patrons qui pour­

ront, en communiquant leurs demandes à ce Bureau, 
obtenir des employés compétents et sans délit puisque 
un grand nombre de personnes sans emploi s*y présen­
tent chaque jour; & ce bureau vous pouvez faüre un choix 
avantageux.

SERVICE
Nous ne saurions trop Insiste^ auprès dee patrons 

et employée sur les avantages de se servir de ce Bu­
reau de Placement Provincial dont l'action M’étend à 
toutes les branches du travail et de lindustrle.

AVANTAGE
Vous avez l’avantage de traiter personnellement, si 

vons le désirez, avec les employés et aussi vous aves 
l'usage d’un bureau privé.

FRANCIS PAYETTE. Surintendant.
No 9 rue St-Jacques MONTREAL
HE UR1S BE BUREAU i • hrs. A. EL à S kuru. P. H.

Correspondance Sollicitée.

7019



LA BANQUE NATIONALE

CINQUANTE-NEUVIEME RAPPORT ANNUEL
1919

Mercredi le 11 juin 1919, à trois heures p.ui^ la 
cinquante-neuvième assemblée annuelle des action­
naires de La Banque Nationale a eu lieu dans les bu­
reaux de la Banque.

Edifices de la Banque et ivi Denote­
ments (moins amortissement#) 

Autres ressource» ................. ....
1,292,238.90

131,716.82 1,473,955.72

$50,433,531.75
N. LOTOIE, Gérant-général. K. AUDETTE, Président.

Conformément aux «sous-section» 19 et 20 «le la section 58 
de E’Aete de» Banques de 1913, et en ma qualité de vérifica­
teur de La Banque Nationale, j\ii l’honneitr de vous soumettre 
le rapport suivant:

J’ai comparé le bilan ci-dessus avec les livres et le» comp­
tes tenus au Bureau-Chef de La Banque Nationale et avec le* 
rapports certifiés reçu» de se» différente» succursales à la 
date du 30 avril 1919 ; j’ai constaté l’argent en caisse et vérifié

BILAN AU 30 AVRIL 1919

PASSIF
Billets en circulation......................
Dû au gouvernement canadien ...
Dépôt* payable» après avis.............$27,146,037.27
UVpôts payables ft demande...........
Impôts, ailleurs qu’au Canada,

.payables après avis............... ..

Dividendes non réclamés.............
Dividende payable le 1er mai ...

Dû ft d’autres banques au Canada 
DÛ A de» agences de la Bantjue

en pays étrangers.....................
Acceptations sur lettres de crédit 
Autres responsabilités.......................

$ 4,962,855.00
3,697,350.62

1352,913.75
$37,455,103.44

824.30
4/5,000.00

45,824.30
1,458.35

3,249.00
2,000.00

16,991.67
$3,699.04

Total du Passif envers le public $46,184,832.40
< upital versé................... .. .
Fonds de Réserve............. ....
( ompte de Profits et Pertes

2,000,000.00
2,200,000.00

48,699.35
4,246,699.35

$50,433,531.75

ACTIF
Espèces....................................................$ 362,096.63
Billets de la Puissance..................... 3,256,57675
Dépôt aux réserves centrale» d’or 3,300,000.00

$ 6,906,672.38
Billets de banques canadiennes.. 
Chèques sur autres banques.. ... 
Dû par d’auftres banques au Canada 
Dû par des agences de la Banque

dans le Royaume-Uni.............
Dû par des agences de la Banque 

en pays étrangers......................

Dépôt au Gouvernement de la 
Puissance en garantie des bil­
lets en circulation ... ... ... 

Valeurs «les gouvernements Impé­
rial et Fédéral.............................

(Effets de municipalités canadien­
nes et effets étrangers............

Obligations de chemins de fer et
autres................ ............................

Prêt» ft demande sur actions et 
debentures.....................................

534,240.00
1339,535.54

59636

149,623.70

713,36846
3,037,364.06

100,000.00

6371,776.76

1,434,92438

2,07936232

3349,73838
13,235,79236

$23,181,889.06Total des Ressources immédiates 
Prêts courant», escomptes et avan­

ces au public (moins rabais
d’intérêt)......................................

Billets et effet* de commerce es­
comptés, en souffrance (per­
des pourvues).............................

Engagements sur lettres de crédit 
bancable» appartenant ft te Ban-

25,065,603.99

8637931
8,000.00

478,78739la (Banque)
B vpotfaqnes sur

812,035.92
85,777,747.01

;
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L'offre et la demande
Kla Chambre de commerce décline toute responsabilité 

sous cette rubrique)
Contrai Canada Industrie*, Limited, 26-28 Adelaide 

Street West, Toronto, ayant bureaux à Toronto, Montréal, 
New-York et Londres et drs agence» à Parie, Bruxelles, 
Amsterdam, offrent leum services pour représenter des 
T:) an u facturiers canadiens et pour developer 'Find us trie à 
Montréal.

Wm. M. Gordon & Co., Winnipeg, Man., représente­
raient des manufacturiers de Montréal.

American Trading Co., 25 Broad Street, New York, 
effre ses services 'à commission pour affaire» d’exporta­
tion, notamment vers l’Amérique du Sud.

Loyal Trading Co., 25 Church Street, New York, 
effre ses services pour le commerce dans les deux sens avec 
les Etats-Unis. Procure aussi des représentations de ma­
nufacturiers américains.

Button Stay Co., 20 Washington Street, Gloversville, 
N. Y., demande un commissionnaire consignataire pour 
la vente au Can ail a d’un 'bouton de gant breveté.

M .Bowflon, de Sproat & Co., 11-13 St. John Street, 
Smith field, Londres, demande grandes quantités volaille.

Hugo Knoblauch Sons & Co. Ltd, 28 Baltic Street, 
Leith; W. A. M. Duff & Co., 74 York Street, Glasgow, et 
Thos. Grey & Co., 73 Robertson St., Glasgow, demandent: 
fèves blanches, haricots, orges.

Paul Parodi, 14 rue Jemmapes, Marseille, «’occupe 
de l’importation et de l’exportation des cuirs et peaux bru­
tes pour tanneries et mégisseries, des laines, euirs et poils 
d’animaux, soies de porc, bourres de tannerie, etc.

Le Sud Automobile Transport», 2 rue Villeneuve, 
Marseille, demande concession de vente du poisson con­
gelé pour la France.

Pierre Castex, 20 rue de la Balance, Toulouse, offre 
scs services comme représentant: alimentation, machines 
agricoles et industrielles, tracteurs et camions, produits 
chimiques et pharmaceutiques.

Maurice Curé, 1 rue de la Pépinière, Nancy, offre 
ses services: représentant, dépositaire ou correspondant.

Henry Sorel, 44 rue de la Préfecture, Carcassone, de­
mande pommes et poires fraîces et prunes sèches—peaux 
ture, alimentation, machine» agricoles, outils, huiles, cour­
roies, cuir», laines, etc.

R. Perrochon, 116 avenue de la Tranchée, Tours, de­
mande pommes et poires fraîches et prunes sèches—peaux 
vertes (boeufs, veaux, vache»).

A. Chevalier, 104 rue des Plantes, Bruxelles, deman­
de représentation: textiles, lainages, tissus, rideaux, cou­
vertures, cotons blancs et imprimés, toiles, mouchoirs, ba­
tistes, linons.

Emile Benoît, 101 chemin de Charleroi, Bruxelles, 
demande représentation.

Maurice Kleizynsky, 33 rue du Pont Neuf, Bruxelles, 
demande représentations: couleurs et vernis, brosserie fine 
et de ménage, peaux de champ», papiers de sable et tofle 
renée, cirages, produits-chimtquee et pharmaceutiques. '

Geo. R. Herpin, 182 avenue des 7 Bonnier», Bruxel- 
ies-Forest, demande des agences.

Meulenbergh» & Co., 34 avenue de France, Anvers, 
demandent des représentations.

Charles Decelle, 15 rue Sainte-Marguerite, Liège, 
demande la représentation d’une maison canadienne.

A. Lanfranc, 13 rue Curtins, Liège, offre de» dalles 
lumineuses et verres prismatiques pour l’éclairage des piè­
ces obscures.

Ditta Ettore Toei di Luigi Amadori, Via Parmi 11, 
Milan, demande droits exclusifs de vente en Italie et dans 
ses cotantes: machines-outils, outils, article» techriques, 
caoutchouc, amiante, huiles 'lubrifiantes.

Luiga Gramatica, Vico S. Luca, 2 int. 2, Gènes, de­
mande des agences.

Paul WHirth & Co., Luxembourg, ingénieurs construc­
teurs de ponts, demandent un représentant dans toutes les 
grandes ville».

Production Annuelle: de 20 à 2-5000 tonnes de cons­
tructions métallurgiques. Soumettent prix sur présenta­
tions de dévia.

R. Iiaoombe, rue Francis-Garnier, Alger, demande re­
présentant: cirages crèmes, noirs, jaunes.

J. U. Wassermann, Str. Aurora 19, Bucarest, de­
mande: cuirs, métaux, textiles, produtis chimiques.

Roumanian Office of Commerce and Manufactures, 
Bucarest demande des représentation». Tient exposition, 
fournit renseignements, fait recouvrements, transports, 
douanes.

Internçttiotnella Byran, 46-48 Ostra Hkmng, Gote- 
borg (Suède)’, fournit gratis tous renseignements sur la 
Suède, la Norvège, le Danemark et la Finlande.

Morino & Co., Osaka, fabricants, offrent brosses ja­
ponaises.

Accusé de réception
CANADA:—Ministère de l’Agriculture (Québec): 

Annual Report of the Pomological and Fruit Growing So­
ciety; F. N. Savoie, B. S. A.: A short study on Cereals; 
Georges Mabeux : Calendrier général d'arrosage; J.-H. 
Lavoie: Culture de la pomme de terre; Charies-ArthnT 
Fontaine, B.A., B.S.A. : Culture des pois; Culture du sei­
gle; Culture de l'avoine; Culture du blé; Culture du 
mais; Culture de large; Culture du lin; Georges Maheux: 
Traitement des semences—The Barbour of Montreal An- 
nual Report (1918)—Conseil supérieur d’hygiène de la 
province de Québec: Bulletin sanitaire—'Bulletin munici­
pal d’hygiène—Chambre de commerce de Québec: Bulle­
tin du Comité des industries—Repatriation Committee: 
The Programme of Repatriation —- Commission géologi­
que: Minéraux industriels du Canada—Ministre du Com­
merce: Weekly Bulletin; Monthly Report of the Trade of 
Canada — Greenshielde & Co.: Monthly Review — The 
Journal of Commerce — Le Journal d'Agriculture — The 
Canadian Patent Office Record — La Remain* commer­
ce - Bulletin mensuel de la statistique agricole- The 
Monetary Times — Industrial Canada — Gazette offi
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cielle de Québec — Canadian Food Bulletin — La Corner- 
ration — Le Bulletin de la Ferme —■ Ministère du Tra 
vail : La Gazette du Travail — Bulletin canadien des vi­
nes — The Board of Railway Commissioners for Canada : 
Judgments, Orders, Regulations and Rulings — La Ga­
zette du Travail — Canadian Bank of Commerce: Month­
ly Commercial Letter — Pharmaceutical — Le Bulletin 
de la Ferme — Pulp and Paper Magazine — Le Petit 
Canadien — Bulletin officiel canadien — Publicité — 
Canadian Mining Journal — Le Canada.

FRANCE :—Le Soir — L'Industrie française de la 
Conserve —- L'Outillage industriel, commercial et mari­
time—Bulletin de la Chambre de commerce de Paris— 
]/Exportateur français — La Revue commerciale — Le 
Journal des chambres de commecre françaises et étran- 
gèers — L'Economiste européen — Le Froid—Commerce 

Industrie — La France économique et financière — 
La Démocratie nouvelle — Chambre de commerce de Mar­
seille : Le Martyre du Liban—Chambre de commerce d’An- 
gottlême: Bulletin mensuel — L'Economiste indépendant 
—Comptes rendus des séances de l'Académie d*Agricul­
ture de France — L'Economiste moderne — Revue tuni­
sienne — L’Industrie chimique —• La Chambre de com­
merce de Paris : Documents sur la guerre — Journal des 
Economistes — Bois et résineux — British Chamber of 
Commerce of Paris : War Bulletin — Bulletin officiel de 
io Foire de Lyon —* La Victoire Economique.

ROYAUME-UNI :—The British Trade Review — 
Glasgow Chamber of Commerce Monthly Journal — Ac­
counts relating to the Trade and Commerce of certain 
Foreign Countries — London Chamber of Commerce 
Journal — Anglo-8punish Trade journal — The Anglo- 
Spanish Trade.

ETATS-UNIS:—The Guaranty News —- Guaranty 
Trust Co. of New York: Weekly Circular ; Canada: Eco­
nomic Position and Plans for Development ; Shipping's 
Share in Foreign Trade; Banking Service for Foreign 
Trade.—Bulletin de l'Union pan-américaine—Wlar Trade 
Board: Reports — National City Bank of New York: 
Economic Conditions; Governmental Finance, U. S. Se­
curities — International Trade Developer — The A meri- 
can Exporter.

AUTRES PAYS: — Norwegian Trade Review ;— 
Bulletin commero U et industriel suisse — La Suisse éco­
nomique—Revue suisse d exportation — The Japan Ma­
gazine — Yokohama Chamber of Commerce Journal — 
Eastern Commerce — Oriental Trade Journal — Heraldo 
Mercantile (Mexique)'—BoUetino della Camera di Con- 
mercio et Industria di Torino.

MUSEE COMMERCIAL UNIVERSEL

Sous lee auspices de la Fédération Française du Com­
merce International, Association d’industriels et commer­
çants qui groupe 8,000 Membres, -vient de se créer dons 
un des quartiers les plus actifs die Paris, un Musée Com­
mercial Universel qui a pour objet de concentrer dans un 

(tout un immeuble) la écbantüloiit de toutes

marchandises ou les documents concernant osa marchan­
dises si leurs échantillons ne peuvent être exposés.

Le Musée attire à son local .par une publicité appro­
priée une clientèle d’acheteurs de tous les pays. 500,000 
cartes d’acheteurs sont déjà demandées, par les 8,000 mem­
bres de la Fédération, les agents du Musée ou les premiers 
exposants, pour être ditribuées dans leurs relations person­
nelles.

Grâce à cette clientèle, le Musée constitue une organi­
sation de vente sur échantilonns et de publicité ; il assure 
la distribution de catalogues, prix-courants, circulaires, 
photographies, de tous ses participants qu’ils exposent 
leurs échantillons ou seulement œs documents.

Le Musée Commercial Universel crée en outre une 
organisation d'agents en France et dans tous les pays pour 
la vente des marchandises exposées.

Chaque agent est spécialisé dans la vente des produits 
qu’il a choisis; il a l’exclusivité de cette vente dans sa ré­
gion. Il doit posséder un échantillon do tous les articles 
de sa spécialité et les tenir dans un local à la disposition 
des visiteurs. Tout acheteur qui ne pourra venir au sièj 
échantillons qui l’inténcesent
du Musée À Paris trouvera deue dans sa propre région les

C’est l’organisation de vente en gros la plus impor­
tante du inonde. Elle est ouverte aux fabricants et négo­
ciants de tous produits.

1> dernier numéro de Mercure, édition spéciale du 
Musée Commercial Universelt contenant tous les détails de 
l'organisation du Musée, sera adressé contre 2 fr. 50 en 
tintes poste à toute personne en faisant la demande au 
siège administratif, 43, rue Saint-Lazarre, Paris. Il sera 
répondu gratuitement à toute demande de renseignements 
dirigée à la même adresse.

CONTRE LES FAILLITES FRAUDULEUSES

Nous attirons lWtcntion des membres de la Cham­
bre de commerce sur la lettre suivante, que nous adresse 
la Merchants Association of Montreal:

M. Léon Lorrain,
Secrétaire, Chambre de Commerce,

District de Montréal, Montréal.
Monsieur le Secrétaire:—

Ainsi que je vous l’ai expliqué de vive voix hier, le 
c imité exécutif de l’Association des Marchands de Mont­
réal a décidé d’entreprendre à l’avenir de faire des inves­
tigations dans les cas de faillir** frauduleuses et de tra­
duire les coupables en justke.

Nous avons actuellement on vue l’établissement d’un 
fonds de $25,000 pour ee^ fins. Ce fonds sera souscrit 
par 500 firmes ou particuliers à raison de $50.00 chacun, 
sujet à un appel des fidei-commi«8aires attitrés. Les 
messieurs suivants agiront comme tek: H.-W. Austin, de 
Perrin frères et Oie; Joseph Daonst, de Daoust Lalonde 
A Cie; et F, W. Stewart, de Cluett Peabody et Cie.

C’est notre intention de convoquer va com du mois 
d juin une «semblée là un lunch tanne] fa
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E’autre part, il y a trois ligues qui feront cet été* un 
service direct entre Anvers et Montréal, et que nous avons 
intérêt à alimenter de nos produits et de nos marchandise*.

J’estrrae que toutes ces raisons mériten/t de retenir, un 
moment, votre attention.

Veuillez agréer, cher monsieur, l'assurance de mes 
sentiments dévouées.

Godfrey LANGLOIS.
Commissaire Général de Québec.

représentants du département de la Justice à Ottawa, et Li 
l'ioeureur Général à Québec.

Non** voue demandons l’appui des membres de la 
Chambre de Commerce pour mener ce mouvement à bonne 
fin, et nous laissons à votre discrétion les mesures les 
plus convenables à adopter pour en assurer le succès.

Nous voue remercions d’avance pour votre coopéra­
tion. N

Vos dévoués,
JOHN FITZGERALD, gérant.

ECHANTILLONS PAE COLIS POSTAL

La Commission de commerce du Canada est infor­
mée par câblogramme de la Mission canadienne à Lon­
dres que toutes marchandises importées dans le Royaume- 
Uni par voie de colis postaux, même si elles se trouvent 
dans les classes prohibées, seront admises sans licence, si 
les offciers de douane sont convaincus que ces marchan­
dises sont de bonne foi des échantillons <Je commerce ou 
sont des cadeaux adressés aux destinataires. Autrement 
elles seront traitées comme des importations prohibées.

Notre commerce avec la Belgique
Nos lecteurs liront sans doute avec intérêt la lettre 

qu’adresse à M. le président de la Chambre de commerce 
M. le commissaire général de la province de Québec en 
Belgique ;

Bruxelles, 23 avril 1919.
Monsieur J. Quintal,

Président de la Cliambre de Commerce,
Montréal, Canada.

Cher Monsieur,—
Le “Moniteur International de Liège, m’informe 

qu’il organise une exposition .permanente d’échantillons à 
Bruxelles et me prie de porter ce fait â la connaissance des 
hommes d’affaires Canadiens.

Cette exposition permanente n’aura rien de commun 
avec la Foire que l’on est à organiser ici pour l’Automne 
prochain.

Je saisis cette occasion pour attirer votre attention et 
celle de vos collègues sur l’intérêt qu’offre le marché belge 
aux produits canadiens. Depuis l’ouverture de nos bu­
reaux à'Bruxelles j’ai reçu quelques centaines de deman­
des relativement à 1 exportation de produits ouvrés, de 
produits alimentas res et autres que le Canada pourrait 
faire sur le marché belge.

J’ai mis de nombreuses firmes belges en relations 
avec des firmes ou des négociants de Montréal, de Québec, 
de Trois-Rivires, d>e Sherbrooke, de Valleyfield, de Mont- 
magny, de St-Hyecinthe, de iSorel, de Terrebonne, de Ro- 
Ibervflil, de Roxton Pond, de Victoriaville, de Lyster, de St- 
Jérôrae, de Buckingham, de Hull, de Jonquières, de Nico- 
lot et d’ailleurs.

JWime qu’il y a ici un débouché facile pour les pro­
duits ouvrés et naturels du Canada et particulièrement du 
Québec, mais encore nos massons canadiennes doivent- 
elles tenter quelque effort pour y conquérir une situation 
qui pourrait être prépondérante pour un certain nombre 
de ces produits.

Nos bureaux et notre concours sont À la disposition 
des exportateurs qui veulent diriger dés initiatives vers la 
Belgique.

Lü8 Boches ont pillé et vidé ce pays de tout ce qu’il 
avait on matières premières; ils en ont saboté et ruiné 
toute?, les industries ; ils ont également pillé les fermes, de 
sorte qu’une partie du cheptel est à reconstituer.

C’est vous dire les possibilités qui s’offrent à notre 
activité. : v ( .> , . ,

CHEMIN DE FER

NATIONAL

SERVICE COMMODE ENTRE 
MONTREAL ET OTTAWA*

Départ de Montréal (Terminus 
du tunnel). A 10 a<nu tens les 
leurs excepté le dimanche.

5.46 p.m. tons les jours y com­
pris le dimanche.

Départ d’Ottawa (Gare centrale) 
A 8.16 a.m. tous les Jours.

0A4 p«uu tous les jours excepté 
le dimanche

Wagons salone et service réfec­
toire sur tous les trains.

Billets et renseignements & n'im­
porte quel bureau des billets du 
chemin de fer National du Canada.

' y
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UN BULLETIN RECEMMENT PUBLIE FAIT VOIR 
LES RESULTATS IMPORTANTS QUI ONT ETE 
OBTENUS.....................................................................

Les résultat» des casais faits par la division de syl­
viculture du ministère de l'Intérieur, au laboratoire des 
produits forestiers du Canada, sur de pin Douglas ont été 
présentée dans un bulletin intitulé: “Le pin Douglas du 
Canada, et ses propriétés mécaniques et physiques", pré­
paré sous la direction de J.-S. Bates, chim. E. Ph. D., 
surintendant du laboratoire des produits forestiers du Ca­
nada, par R.-W. Sterns, B. Sc., chef de la division des 
essais des bois, et récemment publié par la division de 
sylviculture, ministère de l'Intérieur.

Le programme d essais sur les bois comprend deux 
catégories d'essais, ceux qu'on fait sur les bois de grandes 
dimensions tels qu'ils sont utilisés dans la construction et 
contenant les défauts généralement rencontrés dans cette 
catégorie de bois et les essais sur de petits spécimens, 
unis, de bon grain et libres de tout défaut. Les essais de 
la première catégorie sont utiles pour l'étude des effets de 
faiblesse causés par les divers défauts qu'on rencontre 
dans ce bois et ipo'ir déterminer l'efficacité de certains rè­
glements de ok. cernent spécifique en écartant ceux des 
défauts qui peuvent avoir un effet matériel sur la résis­
tance. On obtient ainsi d'excellentes données pour déter­
miner les résistances des diverses catégories de bois.

LES ESSAIS SONT UNIFIES.
Dans le bulletin on trouve les résultats des essais 

pratiqués sur de petits spécimens choisis de pin Dougla* 
ainsi que Ir description des méthodes employées dans ces 
divers essais. Oes essais ont été tout d'abord entrepris 
parce qu'ils offrent une base plus raisonnable pour éta­
blir la juste comparaison des propriétés des diverses es­
sences et, afin d'être aussi rapide que possible, des don­
nées authentiques prises au début des essais et sur les­
quelles on peut baser des comparaisons des propriétés 
des bois de commerce canadiens, tel qu’il est expliqué au 
bulletin. Lee méthodes employées ont été unifiées et on 
s'en servira à l'avenir pour les essais des autres essences.

La série d'essais sur des bois canadiens prend mo­
dèle sur une enquête semblable que le service forestier des 
Etats-Unis a dirigée pendant plusieurs années sur les 
propriétés des essences américaines. Les appareils spé­
ciaux employés par le service forestier des Etats-Unis ont 
été copiés au laboratoire des produits forestiers du Cana­
da dans le but de conduire oes essais.

LE PIN DES COTES RESISTE MIEUX
Les essais étendus qui ont été faits et qui sont dé­

crit» en détail dans -le bulletin sur le pin Douglas du 
type des côtes et sur le pin Douglas du type des monta­
gnes, pris dans trois endroits de »la Colombie-Britanni­
que et de l'Alberta, ont démontré que le pin Douglas des 
côtes est plus fort que le type de» paontagnes de le môme

05

essence. On a démontré que les matériaux pris de diverses 
positions dans le même arbre varient beaucoup en pro­
priétés, le bois le plus fort et le plu» dense se trouvant à 
la (périphérie, près de la souche et le plue faible au centre 
de l'aubier. On a démontré qu'en enlevant l'humidité du 
pin Doughy on augmentait beaucoup sa force après que 
la proportion d'humidité est réduite en dessous d'un cer­
tain point connu sou» le nom de “point de saturation des 
fibres". D’après le bulletin, le séchage à l'air du bois vert 
jusqulà un contenu de dix pour cent d'humidité basé sur 
le poids du bois sec produit une augmentation de résis­
tance des petit» spécimens qui s'élève de 20 à 200 pour 100 
selon les différentes valeurs de résistance.

On dit que les matériaux faibles de petite densité et 
venant de la région immédiatement voisine du coeur de 
l'arbre viennent d'une pousse plu» rapide que forte, les 
bois plus denses se trouvant éloignés du centre.

Le bulletin contient des tableaux montrant les pro­
priétés du pin Douglas telles que déterminées par ces 
essais ainsi que des explications détaillées des diverses 
conclusions tirées avec un grand nombre d'illustrations 
reproduites de photographies et plusieurs diagrammes.

Protmctlon contrm le*
grainmm Improprem

FORTES AMENDES IMPOSEE8 POUR .INFRAC­
TIONS AUX REGLEMENTS.

Les jardiniers et les cultivateurs canadiens sont am­
plement protégés contre l'importation de graines de se­
mence de plusieurs variétés qui seraient de qualité infé­
rieure et, par conséquent, impropres À la culture. Par un 
décret du conseil mis en force l'automne dernier, il est 
défendu d'importer dos graines impropres de trèfle, her­
bages, vesoes, colza, autres plantes fourragères, raci­
nages et légumes en lots de dix livres ou plus.

Dans la brochure S-12 de la division des graines, du 
ministère de P Agriculture, à Ottawa,—que la division 
des publications fournit sur demande—les graines im­
propres sont décrites comme étant celles qui ne «ont pas 
conformes aux spécifications de la loi concernant le con­
trôle des graines, offertes en vente au Canada ou qui au­
raient été refusées par tout autre pays à cause de leur 
vitalité inférieure.

Les règlements seront appliqués par les fonction­
naires des douanes qui sont requis de prendre et d'en­
voyer pour examen au laboratoire fédéral des graines, des 
échantillons de tous les lots de graines des classes men­
tionnées inscrits pour consommation au Canada. Toute 
graine de semence déclarée impropre sera déportée sons la 
direction des douanes. Pour infraction à ces règlements, 
on imposera une amende de $500 pour la première offen­
se et une autre n'excédant pas $1,000 pour h seconde ou 
toute autre infraction subséquente,
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Marchandise» exemptes de droits
de douane ................................

Marchandises sujettes aux droits 
de douane........................................

$906,954,900

$154,849,472

« 75,708,425 
33,577,772 
65,436,204

176.407.332
170.407.332 
3.0,524,859 
320,524,859 
552,683,692

5,369,060
5,369,960

Total des Importations, 1,547,340,855 $1,229,708,244

Importations par pay* 

Royaume-Uni .. ,136,728 $ 72,879,109
979,018 $72,879,109
979,018 6,084,963
11,7740 17,026,095
,120,098 5,088,972
510,765 1,331,842
,117,883 8,930,109
,172,920 2,343,958
,743,597 3,287,340
,351,394 7,014,313

1,371,069
1,726,489
1,128,616
1,867,405
2,034,654
3,754,761

642,071
13,184,893

582,507
738,142,064

Exportations par pays—
Autres pays étrangers .. ,
Royaume-Uni....................
Australie .. .. ................
Indes orientales anglaises

17,692,109 18,533,670
$783,706,892 $594,250,690 

8,146,426 11,169,474
4,131,651 2,814,378
2,070,809 2,216,001

. 4,881,526 9,704,215
6,319,644 8,352,253
1,000,475 
8,723,489 
4,181,290

Guyane anglaise........................
Afrique méridional!© anglaise .
Antilles.......................................
Hong-Kong........................ .
Terre-Neuve................................
Nouvelle-Zélande........................
Autres parties de l’Empire bri

tanmique...................................
République Argentine .. .. .
Brésil............................................
Chine...........................................
Cuba.................,........................
France .. ................................
Italie...........................................
Japon.......................... . ,, .. .
Hollande........................... ..........
Etats-Unis.............. ..................
Autres pays étrangers.............

10,877,766
4,605,115

1,519,281
1,516,914
1,077,269
1,471,803
3,640,784

200,289,282
2,318,838
3,766,267
2,102,426

401,479,287
14,986,500

2,505,586
2,683,179
3,825,859
2,934,683
4,879,779

101,501,396
9,516,642

10,624,274
1,026,052

433,232,149
12,020,005

RAPPORT SEMESTRIEL DE LA BANQUE DE
MONTREAL

La Banque de Montréal a «dre»é A ses action­
naires son rapport trimestriel j>our la période finissant 
le 30 avril. C'est le premier qui soit présenté per une 
JMstitution de ce genre depuis la conclusion des hostilités 
et il indique que nous sommes en pleine période de rajus­
tement. ' j|i *<; '41

Ce compte-Tendu est en outre le premier publié par 
la banque depuis qu’eflle a absorbé 3a “Rank of British 
North America”. Aussi les comparaisons avec le premier 
semestre de l'exercice 1918 sont-elles quelque peu diffi­
ciles à établir.

QrAee surtout à l'absorption de la B. N. A., le capi­
tal de la banque s'élève maintenant à $20,000,000, alors 
qu’il était de $16,000.000 au 1er mai 1918. Le fonds de 
réserve actuel, également de $20,000,000, s'est accru de 
$4,000,00 dans les demiem six mois. Le capital et la ri- 
terve se totalisent donc maintenant à $40,000,000, compa­
rativement là $26,400,000 en 1910 et à $19,000,000 en 
1900. L'addition au fonds de réserve s'est accomplie prin­
cipalement au moyen de la réception de primes sur l’émis­
sion de nouveau stock faite il y a quelques mois, se chif­
frant à $3,600,000.

Ivor profits de la période semestrielle écoulée le 30 
avril se sont totalisées A $1,751,237, soit une augmenta­
tion de près de $63,000,000 par rapport à il y a un an. Ce 
d'il y a un an, et, un gain de $568,627 sur la première 
moitié de l'année fiscale 1917. Les recettes nettes des 
derniers six mois ressortent à un peu plus de 8% p.c.tdu 
capital de $20,000,000.

Los chiffres des profits et pertes font voir que la 
banque a payé $90,986 comme taxe de guerre sur la cir- 
<illation des billets, contre près de $11,000 de moins du­
rant de semestre correspondant de l'an dernier. Après 
imites les défalcations requises, on a pu reporter au crédit 
de profits et pertes la somme de $1,661,614, comparati­
vement A $1,784,979 au 30 avril 1918. Ce déclin pro­
vient de l'apport effectué au fonds de réserve.

Une analyse des «bilans de 1919 et de 1918 indique­
rait que 'la banque a repris ses opérations sur une base 
normale, après avoir dû tenir compte des besoins, éven­
tualités et conditions de guerre.

L'actif total s'élève à $489,271,197, une augmenta­
tion de près de $63,000,000 par rapport à il y a un an. Ce 
chiffre constitue un record dans les annales bancaires ca­
nadiennes. L'actif liquide s'est accru de 2 millions et 
atteint $293,980,708.

Une augmentation de près de $20,000,000 dan» les 
dépôts d'épargnes, qui atteignent $268,167,111, s accom­
pli gne d'un gain de $15,000,000 dans he dépôts à la de­
mande. Los prêt» courant» au Canada ont passé de $127,- 
821,007 (à $167,683,463, ce qui indique que «le pays tra­
verse une période de rajustement. D'un autre côté, il y 
a eu un déclin de plue de $26,000,000 dan» le» réserves 
externes, y compris les prête à vue et les soûdes dû» À l'é­
tranger. La circulation des billet» a presque doublé.

SOMMAIRE DU COMMERCE DU CANADA
Importation» pour consommation—

1917 1918

$557^636,509 $511,125,417 

447,435,207 395,829,483

Total des importations, mar­
chandises ....................................« .

$1,005,071,716

Droits perçus . . $167,041,330

Exportations canadiennes —

La ‘mine............................................
Les pêcherie».................................
La forêt .. .................

. $77,389,963
23,323,877 
52,280,875 

*70,581,884 
170,561,884 
531,300,259 
531,300,259 
682,4$ 1*692 

5,052,305 
5,052,305

Produits animaux .. .. ..
Produits animaux............. .. ..
Produits agricoles......................
Produits agricoles......................
Objets roanufaetmréis .. ..
Divers ............ ... .....................
Divers ........................................

Australie...........................................
Australie .. ........................................

979,018
979,018

Indes orientales anglaise 13,311,7740
Guyane anglaise......................... 8,120,098
Afrique méridional!e anglaise .. . 510,765
Antilles anglaises ....................... 11,117,883
Hong-Kong....................................... 1,172,920
Terre-Neuve....................................... 2,743,597
Nouvelle-Zélande .. ................ 3,351,394
Autres parties de l*Etnpire bri­

tannique ............................ ...... .. 1,591,579
République Argentine................. 1,761,799
Brésil.................................................. 1,036,788

1,268,662
1,047,062
5,715,770

655,900

Chine.............................................. ..
Cuba........................ .................
France ...................................
Italie...................... ...............................
Japon.............................................. .. 11,100,455
Hollande.............................................. 1,130,855
Etats-Unis..................................... 828,886,594



BANQUE DE MONTREAL
Capital versé: $20,000,000

-----Etablie U r > 100 au (1817-1917) —

Surplus: $ 20,000,000 
Total de l’actif $489,271,197.

Profits indivi: $1,661,614.

M. R. B. Am 
U. H. R. Drummond
Lt. Col. Herbert Molson, M.C,
M. O. B. Frutr
E. W. Heatty, C.R.

CONSEIL D'ADMINISTRATION: 
Président : Sir Vlncsnt MEREDITH, Bart. 
Vice-président: Sir Charles Gordon, G.B.E.

Lord Shaughnessy, k.C.V.O 
M. D. Forbes Angus.
M. Harold Kennedy 
Colonel Henry Cockshutt

Siège social: MONTREAL.
Bit’ Frederick Williams-Taylor, gérant-général.

Succursales et 
agences:

Dans tout le Canada et Terreneuve, a. Londres, Angle, 
terre et Ville de Mexico. Aux Etats-Unis: New-York,
Chicago, Spokane, San Francisco, British American 
Bank. (Propriété et opérée par la Bank de Montréal).

M C. R Hosmer.
M Wm McMaster.
M. H W. Beauclerk 

M. J. H. Ashdown

AFFAIRES GENERALES DE BANQUE

BANQUE D’HOCHELAGA
CAPITAL AUTOBISE................................................................. ...................................... $10,000,000
CAPITAL TERSE ET FONDS DK ............................................................................... 7,800,000
TOTAL DE L’ACTIF, AU-DELA DE............................................................................ 56,000,000

CONSEIL D’ADMINISTRATION:
Messieurs J.-A. Vaillancourt, prégidant; l’hon. F.-L. Béiqus, vice-président;
A. Turcotte, E.-H. Lemay, l’hon. J.-M. Wilson, A.-A. Larocque, A.-W. Bonner.

Beaudry Leman. Gérant général.
Yvon Lamarre, Inspeteur en Chef; J.-C. Thivierge, Contrôleur.

F.-G. Leduc, gérant en Chef du bureau de Montréal, 95, rue St-Jucques
Siège Social: MONTREAL.

115 Succursales et Agences nu Canada. ^ Bureaux de Quartiers.
La Banque émet de* Lettres de Crédit Circulaires et Mandats pour les voyageurs, payables dans toutes les 

parties du monde, ouvre des crédits commerciaux, achète des traites sur les pays étrangers; vend des chèques et 
fait des paiements télégraphiques sur les principales villes du monde; prend un soin spécial des encaissements qu. 
lui sont confiés, et fait remise promptement au plus bas taux du change.

LA BANQUE DES MARCHANDS DU CANADA
CETTE BANQUEFONDEE EN L'AN ISM

Capital versé - - - $7,000,000
Réserve et profits indivis • 7,574,043

Siège social: 206, RUE ST-JACQUES

Str H. Montagu Allan. K. W. Blackwell.
Président. Vlce-Pr#«M»n*

Tho». Lonrç Hon. C. C. Ballantyne A. J. Dawes 
L. L. Cains A. B Evans

F. Robertson F. Orr Lewis F. Howard Wilson
R F Hebdcn Thos. A beam

Lt.-Col. Jas. R. Mood le Lome C. Webeter
D. C. Macarow, Gérant-général.

T. E. Merrett, Surintendant dee succursales st Inap 
sn chef.

Succursales dans la ville: 1255. rus Sainte-Catherine 
Est; 320. Sainte-Catherine Ouest; 1119 Boulevard 
Saint-Laurent ; 1868 Boulevard 8alnt-I*aurent : «72
rue (’entre, et Coin St-Denis et St-Zotlque, Verdun, 
Notre-Dame de Orüces. Maisonneuve.

Transige des affaires de banque en géné­
ral, émet des crédits commerciaux négociables 
en Chine, au Japon et ailleurs, des lettres de 
crédit pour voyageurs valables dans toutes le» 
parties du monde, des mandats payables sans 
frai* dans toutes les banques du Canada.

Grâce â nos 320 succursales répartie entre 
l’Atlantique et le Pacifique, nos facilités pour 
la transaction des affaires sont inégalablea

DEPARTEMENT D’EPARGNE
On reçoit des dépôts de $1.00 en montant; 

on paye le taux d’intérêt lu plus élevé.

BANQUE PROVINCIALE DU CANADA
Capital autorisé: $2,000,000. Capital vorsé et réserve; $1,760,000.

SIEGE SOCIAL: 7 ET S PLACE D'A RM En. Total de l’actif ao.del* d# 821.600,000.
CONSEIL D’ADMINISTRATION.

Président: L'honorable Sir Hormisdas Laporte, C.P.. ex-malre de 
Montréal, de la maison Laporte, Martin Limitée, administra­
teur du Crédit Foncier Franco-Canadien.

M. G.-M. Bosworth, président "Canadian Pacific Ocean Servlcee 
Limited".

M. L.-J.-0. Beauchemin de la Librairie Beauchemln Limitée.
M. Martial Chevalier, directeur-général "Crédit Foncier Franco- 

Canadien".
L'honorable Némése Garneau, C.L. — Québec — préeident de U 

Cle de Pulpe de Chicoutimi.

Vice-Président: M. W.-F. Carsley, capitaliste.
Vice-Président: M. Tancrède Bienvenue, administrateur "Lake of

the Woods Milling Co."
BUREAU DES COMMISSAIRES-CENSEURS 

Président: L'honorable Sir Alexandre Lacoste, C.R., ex-juge en chef de la Cour du Banc du Roi.
Vlce-Préeldent : L’honorable N. Perodeau, N.P., Ministre tant portefeuille du Gouvernement Provincial, administrateur "Montreal 

Light Heat & Power Co., Ltd". M. Rolland, président de la Cle de Papier Rolland.
BUREAU CHEF.

M. Tanerède Bienvenue, directeur-général. M. J.-A. Turcotte, secrétaire. M. M. Larose, Inspecteur et cl ef.
M. C.-A. Roy. chef "Bureau de Crédit".

AUDITEURS REPRESENTANT LES ACTIONNAIRES M. Alex. Desmarteau, Montréal. M. .î.-A. Larue, Québec.
84 succursale» dans lee provinces de Québec. Ontario et Nouvi au-Brunawlck 

Emission de lettre de crédit circulaires payables dans toutes le« parties du monde. Ouverture de crédite commerciaux.

Cette Banque est la seule au Canada dont les fonda déposée à son département d'Epargnes, soient contrôlée par un Comité de 
censeurs qui examine mensuellement les placements ainsi faits.



Le meilleur Tabae Canadien Naturel
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Manufacturé par 1
THE ROCK CITY TOBACCO CO LIMITED 1 

QUIBtC |

sur le marché. H 
possède de l’aro- 
me caractéristi­
que du pur Ques- 
nel et la saveur 
douce des autres 
variétés de ta­
bacs canadiens 
de choix.

Le gros 
paquet 
à lOcts,

Contient fieux fois In qnnntité de paquet il 5 ets. et 
vou* donnera pi un de satisfaction, car sou plus gros \o- 
lunie nous j>ermet de presser le tabac plus complètement, 
lui conservant toute sa fraîcheur et tout son arôme dé­
licat.
The Rock City Tobacco Co., Limited, Quebec, Que

Maison FILIATRAULT

<v.
Q;,:

i w • ,4,«*yv >■*-*

IMPORTATEUR
TAPIS

Bruxelles, Wilton, Orien- 
r-x tal, Tapisserie, Axminster, 

^Japonais, Jute, Fibre, Coco
|U Nattes en Coco.

PRELARTS
Canadien, Anglais, Ecos­

sais, Incrusté (Inlaid), Mar- 
ueterie, Liège très épais 

(jusqu'à 6 verges de lar­
geur).

IMPORTATION DIRECTE
RIDEAUX,

MERCERIE,
HABITS, ETC.

Maison FiUatrauit
429-433 Boui. St-Laurent.

Tél. Est 635 — St-Louis 5136 MONTREAL

Graines de Semence, 
Plantes, etc.

Mon nouveau catalogne fran­
çais (le plus complet au 
pays) pour graines de légu­
mes, fleurs, gazon, arbres 
d'ornementation et à fruits, 
arbustes, rosiers etc., etc.

est maintenant prêt.

Je vous l'adresserai, sur 
demande. S. V. P. me donner 
votre adresse, TéL Main $086, 
aujourd'hui. Cloxinu.

ARTICLES POUR VOLAILLES, TOUTES ESPECES

HECTOR L. DERY
21 et 23 NOTRE-DAME EST

MONTREAL

La “Strathcona”
Compagnie d’Assurance-Incendie 

(Edifice Versailles)
90 rue St-Jacques, MONTREAL

Cette compagnie essentiellement 
canadienne-française a été organi­
sée en 1908, avec une charte pro­
vinciale, et opère dans la province 
de Québec seulement.

Capital autorisé........................................ $500,000
Capital souscrit...................................... 300,000
Capital payé...........................................  120,000

DEPOT COMPLET AU GOUVERNEMENT

Cette compagnie n'est pas 
contrôlée par la “Canadian 
Fire Underwriters Associa­
tion” quant à ses taux.

A.-A. MONDOU, N.P., J. MARCHAND, 
Président et Gérant général. Sec.-Trés.

Tél Bell Main 2181-2182

LA CIS D’IKP&DfBRIS GODIH, LTBI


